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CAN

CD

CDEPS

CNOSS

CTD

DTN

FSF

IDJS

\NSEPS

ODCAV

STAPS
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: Institut National Supérieur de l'Education Populaire et
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: organisme départemental de coordination des activités de vacances

: Sciences et techniques de ractivité physique et du sport





INTRODUCTION

Le sport moderne constitue incontestablement un phénomène mondial qui ne
laisse personne indifférent.
Au niveau national, le Sénégal a affirmé sa volonté et l'intérêt qu'il porte au
sport comme moyen ct' éducation, de formation de masse et de renouvellement
de l'élite.

Le football est l'un des sports les plus pratiqués dans notre pays. Cette
discipline a connu sans doute des résultats mitigés dans l'organisation des
manifestations sportives comme par exemple en CAN 1992 ou des
dysfonctionnements au sein de ses structures dirigeantes. En effet, en 1993,
« une fédération sénégalaise de Football existait mais son comité directeur
provisoire ne fonctionnait pas du fait de nombreux désaccords, de la
démobilisation de ses membres et de sa mauvaise gestion l ».

La déclaration du nouveau Ministre d'Etat et Ministre des sports Monsieur
Youssoupha NDIAYB « rien ne sera plus comme avant»2 va dans le sens d'une
réforme en invitant le mouvement sportif sénégalais à plus de responsabilité sur
les problèmes liés à l'organisation et à la gestion. Il poursuit en disant qu'un
changement d'époque nécessite un changement d'attitude, d'orientation et de
politique.

Malheureusement, une contradiction persiste: lorsque l'équipe nationale
composée d'élite expatriée joue, on sent une mobilisation générale impliquant
les acteurs, les spectateurs et le soutien du monde financier. Alors qu'au niveau
des championnats nationaux, surtout celui des petites catégories, on remarque un
déficit d'abnégation et un manque du public

Cet hiatus attire notre attention et pourrait servir à comprendre les différents
facteurs significatifs qui sont en jeu. Nul n'ignore que l'avenir réside, dans une
large mesure, dans cette voie qui pennet de prendre très tôt en charge le jeune
pratiquant pour lui inculquer les notions essentielles et fondamentales du jeu.

Notre mémoire intitulé : la problématique de l'émergence des écoles de
football à la suite du Mondial 2002 : légalité, organisation, gestion (cas du
département de Dakar) nous pennettra d'avoir des infonnations dans ce sens.

De nos jours, il semble avoir un début de consolidation de politique sans
précèdent autour des écoles et centres de football. Peut-être, sommes-nous en

1 Ousmane PAYE, ministre de la jeunesse et des sports, dans le «Soleil» du mardi 10 octobre 1993, page 12,
propos recueillis par B. Khalifa NDIA YE

Monsieur Youssoupha NDJAYE, ministre d'Etat et des sports, Sen Olympique n03, avril 2003, page 4
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train de suivre l'exemple de grands pays de football comme la France qui a mis
les bouchées doubles pour la fonnation des jeunes footballeurs et finalement a
été récompensée par une consécration européenne et mondiale?

En tout état de cause, la «traçabilité» d'une politique de développement du
football sénégalais, au regard de nombreuses contraintes environnementales,
humaine, logistique et financière est loin de cmmaÎtre le même essor qu'en
Angleterre, en Allemagne, en France, en Italie etc.
Nous estimons que la vraie bataille à mener est à la fois psychosociologique,
culturelle et orgarusationnelle.

En fait, lorsque nous traitions ce sujet, nous étions loin de soupçonner que,
quelques mois après, l'autori té de tutelle à savoir le Ministre d'Etat et des sports
allait convoquer des assises autour des écoles de football. Cela nous rassure et
suscite l'espoir pour autant qu'il y a convergence de préoccupations entre l'Etat
et nous sur la nécessité de prendre désonnais à bras le corps, cet aspect essentiel
qui constitue la base du développement du football sénégalais.

Une étude approfondie dans ce domaine nous a permis de :
• Comprendre les opportunités et les enjeux
• Connaître la motivation des différents acteurs
• Appréhender l'existence ou non d'un cadre juridique
• S'imprégner du respect des cahiers de charge
• D'apprécier le niveau d'organisation et de gestion
• De proposer des perspectives en partant des éléments de réponse et en

fonction de la vision que nous présentent de telles réalités

Ce mémoire s'articule ainsi autour de quatre chapitres
• Chapitre 1: la revue littéraire
• Chapitre II : la méthodologie de recherche
• Chapitre III : Présentation et commentaires
• Chapitre IV : Discussion et perspectives

12
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PROBLEMATIQUE

«Le sport et la perfonnance sportive sont aujourd'hui largement gagnés par
l'échange marchand. Bien que conservant, dans une certaine mesure, son aspect
éducatif, spirituel et physique, il convient de noter que le sport s'est éloigné des
considérations liées aux loisirs pour embrasser de plus en plus le champ de
l'activité professionnelle »3

Les impacts autour du football ont été à l'origine d'une quête sans cesse de
jeunes talents vers tous les horizons et avec tous les moyens par des agents
recruteurs.

Au Sénégal, la création massive d'écoles de football, constatée après la
brillante prestation de l'Equipe nationale en Coupe d'Afrique des Nations, s'est
accentuée à la suite des résultats obtenus lors de la Coupe du Monde de 2002.

L'ampleur de ce phénomène qui gagne du terrain, en plus de l'interdiction du
transfert des joueurs de moins de dix huit (18) ans par la FIFA (Fédération
Internationale et Football Association), ont suscité une réaction de la part des
organismes dirigeant le football sénégalais.

La nécessité d'une solution d'urgence s'impose et pourrait se traduire par des
réflexions sur les modalités de gestion des écoles et centres de football.
S'agira~t-il de promouvoir davantage le football juvénile dans les catégories
« pupille >~, « benjanrin » et « minime» ?

Ainsi, un séminaire sur les écoles de football a été tenu sous l'impulsion du
Ministre des sports pour s'imprégner de ces structures afin de les organiser;
d'où l'importance et l'actualité du sujet.

Vu l'implication des différents acteurs, quels sont alors les enjeux liés aux
écoles de football ?

Nous estimons que tout citoyen ou tout groupement d'individus a le droit, dans
le cadre d'une libre entreprise, de faire valoir son initiative, quel que soit le
mode d'activités, en s'acquittant des droits et devoirs les plus élémentaires.

En effet, la création de ces écoles de football est-elle accompagnée du respect
des normes de conformité (lois et règlements) ?

J NDOYE Doudou , Sakho Abdoulaye, gestion financière et sportive du football
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L'Etat qui est le garant de la pratique sportive assure-t-il le contrôle, à ce
niveau, en amont et en aval ?

En réalité, un club ou n'importe quelle organisation sportive mobilise des
ressources humaines, de la logistique et des moyens financiers. Qu'en est-il des
écoles de football ?

Ainsi, des faits constatés dans le fonctionnement de ces dernières nous ont
amenés, à la suite de ces interrogations, à poser les hypothèses suivantes:

>- Les effets de masse suscltés et la question de l'argent au cœur du football
sont à l'origine de cette émergence

» Le manque, l'ignorance ou la non application de textes concernant les
écoles de football a favorisé l'implantation de structures informelles.

» L'absence ou la non mise en pratique d'une politique de gestion et
d'organisation a fait que ces structures manquent de suivi et
d'orientation.

Dès lors, il importe de revoir les politiques et le type de gestion et de
management pour faire face aux distorsions constatées mais aussi pour
transfonner cette prolifération des écoles de football en opportunités afin que les
différents acteurs (investisseurs, encadreurs, jeunes joueurs, FSF etc.) puissent
en bénéficier.

14
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Chapitre 1 : REVUE DE LITTERATURE

1- CONTEXTE ACTUEL SUR LES ECOLES DE FOOTBALL

1-1 - DEFINITION DE CONCEPTS

Emergence: Selon le Petit Larousse, le tenne émergence dans son prenlier sens
désigne la sortie d'un liquide, d'un fluide, d'un rayonnement hors d'un milieu.
Cependant, dans le contexte défini, il signifie une apparition plus ou moins
soudaine d'une idée, d'un fait social, politique ou économique: la naissance de
nouvelles écoles de football.

Motivation: c'est l'ensemble des motifs qui explique un acte. Sur le plan
psychologique, c'est un facteur conscient ou inconscient qui incite l'individu à
agir de telle ou de telle autre façon.

Enjeu: sa définition renvoie à une somme d'argent, objet que l'on risque dans
une partie de jeu et qui revient au gagnant. Il faut le comprendre dans ce cadre
comme les avantages que pourraient offrir les écoles de football.

Aspirant: selon le Petit Robert, ce mot signifie une personne qui aspire à un
titre, à une place. Quant à l'expression joueur-aspirant, il faut le comprendre
dans le sens de débutant.

1-2 EMERGENCE DES ECOLES DE FOOTBALL

« Centre de formation, école de football ou structure d'animation? C'est selon.
Quoi qu'il en soit, ici et là, les structures informelles ont aujourd 'hui pignon sur
roue.Elles semblent avoir spontanément surgi de terre comme des
« champignons sauvages » ces deux dernières années avec l'impact de la Coupe
d'Afrique des Nations et de la Coupe du Monde.
A tous les coins de rue, dans les quartiers comme à l'intérieur du pays, la mode
est à la création d'écoles de/oolbalt ».

~ www africaonline.co.ci.htm
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D'ailleurs, les informations que nous avons obtenues du 1er vice-président de la
Ligue de Dakar ont permis d'avoir un aperçu sur le nombre des écoles de
football estimé à 154 dans le département. Ce qui représentait environ le chiffre
de toute la région en 2000 selon les données identifiées dans le mémoire de
Joseph W. SENGHOR.

S'agit-il d'un simple plaisir d'imitation de star, de besoin de projection, de
recherche d'argent? En tout cas, à sa manière et à son rythme, le football de la
rue est en train de s'organiser. Il est en ligne d'opérer une véritable révolution
dans son fonctionnement.
En plus, « le Sénégal a été désigné, par la Confédération Africaine de Football,
pour une implantation d'une Académie de football qui servira à la formation et
au perfectionnement de jeunes talents»5

• L' insti tut « Diambar )} travaille aussi
dans le même sens avec 3 promotions de 16 stagiaires âgés de 12 à 15 ans.

Nous pouvons noter aussi, l'apparition de plus en plus remarquable de clubs
formateurs. Les dirigeants se sont sans doute rendu compte de l'importance des
petites catégories.

« Chacun à son niveau, qu'il soit entraîneur, ancien joueur dirigeant de club,
animateur ou tout simplement volontaire, a plus ou moins compris la nécessité
de ces structures qui sont informelles malgré tout.
Quel que soit le degré de satisfaction atteint à travers les objectifs visés par ces
derniers, l'état par ses moyens, doit s'engager de telle sorte que ces écoles de
football puissent continuer d'exister. En effet, la passion qui est derrière cette
émergence n'est pas négligeable et les initiatives qui sont autour de ces écoles
devraient être encouragées et orientées.
Le football de la rue est en train de céder petit à petit du terrain au football de
formation. Et ce boum, encore à l'état embryonnaire certes, devrait contribuer à
une refondation du football» 6

.

A la suite du constat lié à l'émergence des écoles de football, il serait intéressant
de savoir ce qui motive les acteurs concernés pour mieux appréhender et situer
les niveaux d'engagement.

5 Populaire nO 1204 du mardi du 09 mars 2004, p.8
6 WWW.africaonline.co.ci.htm
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1-3 - LES SOURCES DE MOTIVATION

La création des écoles de football ne semble pas s'établir sans motivations. Dans
le cadre de ce mémoire, nous avons essayé d'en savoir un peu plus sur les
acteurs suivants.

1~3- 1 - Les parents

Face aux conditions économiques actuelles assez difficiles et au taux de
chômage élevé dans le pays, certains parents considèrent d'avantage que les
études académiques ne sont plus rentables en comparaison avec le football.

«En raison de la médiatisation des montants faramineux des transferts mais
aussi des salaires de certains footballeurs, les parents poussent leurs
progénitures vers les écoles de football espérant y trouver des solutions à leurs

~

problèmes»' .

1-3- 2 - Les encadreurs

L'amour pour les enfants et la passion que les encadreurs ont envers cette
discipline, relayé par les intérêts divers qu'offrent ces structures de formation,
ont suscité une détermination sans précédent liée à la création de celles-ci. En
plus du prestige, l'acquisition de parcours honorable lors des compétitions est
un motif d'encouragement. La plupart des encadreurs sont conscients du fait que
de nombreuses stars du football africain ou mondial sont des purs produits des
écoles de football.

1-3-3 - Les joueurs - aspirants

Les jeunes footballeurs s'identifiant à leur idole, expriment un désir ferme
d'atteindre le haut niveau. Nul n'ignore que les joueurs professionnels sont des
références pour les petites catégories: pour ces dernières, l'école de football est
la voie qui mène vers l'élite, le succès et l'argent. La notoriété est aussi un des
facteurs les plus en vue chez les jeunes.

Intrinsèques ou extrinsèques, les sources de motivation n'épargnent presque
aucune tranche de la société et décl1nent une diversité d~opinions. Même si on a
du mal à le dire, la question de l'argent est considérée comme un dénominateur
commun pour les acteurs précédents.

7 www.syfia.info.fr
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1-4 - LES ENJEUX

Les enjeux qui gravitent autour de la création des écoles de football semblent
être importants, vu l'implication massive des personnes et des organismes.

1-4-1 Au plan psychologique

Concernant le football des jeunes, les exercices sous fonne de jeu représentent
une grande partie de leur séance. C'est pourquoi, certains préfèrent parler
d'animation.

L'utilisation permanente des activités ludiques chez les jeunes footballeurs lors
des séances permet à l'enfant de mieux se connaître, d'acquérir une autonomie.
En tant que moyen de formation personnelle, les situations de jeux favorisent le
sens créatif naturel qui développe l'intelligence.

Dans le domaine du mouvement volontaire, l'enfant porte une certaine attention
à son corps qui lui pennet de prendre conscience de celui-ci. En effet, les
différentes situations-problèmes que les encadreurs utilisent lors des séances
d'entraînements ou d'animation développent la psychomotricité des jeunes
footballeurs vers une plus grande harmonie des gestes techniques.

Ainsi, selon LE BOULCH, « c'est par sa pratique personnelle, par sa propre
exploration que l'enfant maîtrise et comprend une situation nouvelle et non par

;{;' ~ 8reJerence au mGltre» .
D'autres auteurs comme PIAGET, MUCHIELLI, WALLON etc. ont eu aussi à
parler de l'apport du jeu en particulier et de l'activité physique en général à la
construction de l'enfant. Certains facteurs liés à l'affectivité y interviennent
aussi pennettant à l'enfant de mieux s'épanouir. De même, ce cadre permet à
l'adolescent de développer son sens du courage par la force mentale et de
libérer ses énergies.

Le contenu de la fonnation des écoles de football participe aussi bien à l'éveil
psychologique des jeunes pratiquants qu'au processus de socialisation.

8 Le Boulch. cité par Me NDIA'iE, cours de psychologie en 3èn
>o année sur la maturation.
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1-4-2 - Au plan social

Les écoles de football participent à leur manière à l'insertion des jeunes dans la
société. Elles constituent un moyen d'intégration par lequel les enfants
acquièrent un savoir\ un savoir-faire et un savoir être. Le souci des encadreurs
pour un bon comportement des jeunes a fait que ces structures sportives
deviennent de plus en plus des lieux d'éducation et de transmission de valeurs
sociales.

C'est dans ce sens que Jean Paul MESWARD précisait: «l'école de football
Il 'est pas seulement le moment où nos jeunes apprennent à taper au ballon
....c'est aussi et surtout un moment éducatif visant à développer la personnalité
de chacun, en apprenant le respect des autres, du matériel collectif, du matériel
individuel.. »9

La prise en main des jeunes dans ce cadre peut servir à la prévention contre
l'utilisation du tabac, la drogue et les activités marginales liées au manque
ct 'occupation.

Il faut noter aussi que les écoles de football offrent des possibilités d'emplois
dans certains milieux. Elles constituent ce tremphn pour l'avenir qui doit donner
(lU jeune footballeur les moyens et les atouts nécessaires afin qu'ils soient
\'Taiment l'acteur de son présent et de son devenir. Bien organisées, ces
structures représenteront un symbole de progrès social.

Ainsi, un sentiment de sécurité et de confiance animent les parents grâce à la
rrise en main de leurs enfants, en dehors du cadre familial, durant les temps
J: bres. Nous pouvons noter aussi que ces écoles de football ont servi à la
création d'emplois dans certains milieux sociaux défavorisés.

] -4-3 - Au plan économique

Les écoles de football sont considérées d'une certaine manière comme un pôle
li' investissement rentable et vaste de débouchés au plan oati anal et international.
C'est ainsi que beaucoup d'argent est investi en amont pour la formation des
jeunes par des promoteurs publics ou privés.
l'ar exemple, les initiateurs de l'institut «diambar» ont injecté 920 millions
clans le chantier. Cette somme représente environ 50% du budget prévu (deux
(-) milliards).

') .)ESHAIES, Jean Louis avec la collaboration de Raymond KOPA, Foot PassÎon, le plaisir par le jeu, page \07
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A court et long terme, les enjeux économiques autour des écoles de football ou
centres de fonnation sont directement ou indirectement liés aux retombées
1~nancières" Avec l'émergence d'entreprises sportives, le phénomène de
« marchandisation lO » gagne de plus en plus du terrain. Et le commerce des
tllents est tacitement introduit dans la formation des jeunes.

Face aux multiples défis auxquels les parents, les enfants et même l'Etat sont
confrontés, le marché du sport serait-il une voie de sortie pour nourrir les
(JJUbitions mercantiles d'homme d'affaires et susciter l'appétit de gains
considérables et plus rapides devant les incertitudes d'une scolarité ou d'un
J~lanque d'emploi frappant déjà aux portes?

)-4-4 Au plan politique

). "Etat, à travers, le Ministère des Sports, la Fédération sénégalaise de football et
~~s structures décentralisées ne saurait laisser en rade une telle opportunité. Il
peut promouvoir sa politique à travers les écoles de football qui attirent de plus
en plus du monde. En plus, celles-ci, disséminées dans tout le pays, constituent
l:l1e opportunité pour l'Etat et ses structures dans la mesure où les écoles de
f()otball peuvent servir :

~ Au développement du football par l'augmentation du nombre de
pratiquants et de licenciés

~ A une probable reconstruction du football à la base par une régénération
de l'élite

~ A une détection plus vaste et plus efficace des jeunes talents.

l'enjeu est gagnant mais l'essentiel sera donc de mettre à profit ces atouts au
bénéfice de la population.

1<) Sport et management: introduction de Alain LORET : « marchandisalion >, ou marché du sport
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II - LEGALITE - ORGANISATION - GESTION

II-l - DEFINITION DES CONCEPTS

Politique: selon le Petit Larousse, cette notion désigne un ensemble de
pratiques, faits, institutions et détennination du gouvernement d'un Etat ou
d'une société. Dans le sens que nous l'avons employé, c'est une manière
concertée d'agir, de conduire Me affaire, stratégie.

Légalité: au sens propre, elle signifie, caractère de ce qui est légal, autrement
dit, conformité par rapport aux lois et règlements

Structure: c'est la manière dont les différentes parties d'un ensemble concret
ou abstrait sont disposées entre elles; un ensemble dont les parties sont
solidaires.

Organisation: c'est l'action d'organiser, de structurer, d'arranger; [a manière
dont les différents organes ou parties d'un ensemble complexe, d'une société,
d'un être vivant sont agencées

Formel: il désigne au sens propre ce qui est organisé avec rigueur, qui est
soumis à des règles strictes.

Informel: au sens propre, ce concept se dit de ce qui n'obéit pas à des règles
déterminées, qui n'a pas de caractère officiel.

i\ la suite de la définition de ces concepts, nous allons parler du cadre juridique
d~s écoles de football.

](42~ LE CADRE JURIDIQUE

['~s son accession à l'indépendance, le Sénégal s'est doté d'un cadre juridique
]"-:glementant les activités physiques et sportives en général; le sport étant le
phénomène le plus convoité.

lf-2-1 Législation

1 L:S textes qui régissent le sport dans notre pays sont:
• la charte du sport élaborée sous forme législative (loi nO 84 59 du 23 mai

1984)
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• le Code des obligations civiles et commerciales
• le décret n° 760040 du 16 janvier 1976
• Les statuts des clubs.

De ces dispositions réglementaires, il convient de retenir les principaux points
suivants:
• Amélioration de la santé physique et morale des pratiquants et de toute la

population
• Caractère amateur de principe mais possibilité de professionnalisme

(exemple de la lutte avec frappe)
• Gestion directe, par l'Etat, de tous les sports au plan national
.. Possibilité de déléguer cette gestion à un organisme public ou privé
• Possibilité d'intervention de l'Etat, des Collectivités publiques ou privées

pour mettre en place des conditions d'un meilleur développement des sports
• Possibilité de subventions publiques aux associations sportives
• Cotisations obligatoires des membres de l'association.

Concernant les écoles de football, il n'existe pas à notre connaissance un cadre
juridique spécifique. Ceci ne constitue-t-il pas un frein au développement du
football des jeunes?

Toutefois, la ligue sous tutelle de la Fédération sénégalaise de Football (FSF) a
été mandatée pour inciter les structures informelles à s'affilier et à être
1'-.; connues.

Le dossier de déclaration pour la reconnaissance comme association sportive
comprend 11:

• Une lettre adressée au ministre de l'Intérieur, sous couvert du ministre des
sports par laquelle le président de l'association exprime son intention de
déclarer l'association

• Deux exemplaires dactylographiés des statuts
• Quatre exemplaires de la liste nominative des membres fondateurs de

l'association avec pour chacun d'eux l'adresse, la profession et l'âge
• Quatre exemplaires du procès verbal de l'Assemblée Générale (AG)

constitutive faisant obligatoirement ressortir la composition du comité
directeur.

Le dépôt se fait d'abord au niveau de la sous-préfecture de la localité qui
j'envoie à la police. Celle-ci fait une enquête de moralité sur le président, le
secrétaire général et le trésorier. Puis, le dossier vient à la préfecture qui le

11 NDOYE Maître Doudon, SAKHO Abdoulaye, gestion sportive et fmancière, pp J7 à 19

22



transmet au niveau du CDEPS qui est chargé de l'étude de confonnité du dossier
el donne un avis afin de l'envoyer à la gouvernance si l'association est de
renommée locale ou au ministère de l'intérieur si c'est une association de
renommée nationale.
C'est après tout ce circuit que le récépissé est délivré.

Ln attendant l'arrivée du récépissé, un certificat de dépôt est délivré pour faire
\'aloir vos droits et s'acquitter de vos devoirs.

Avec l'émergence des écoles de football, il a fallu mettre un peu d'ordre dans
l'organisation de ces dernières. Ainsi, le CTD a convoqué les responsables des
écoles de football pour des réunions de sensibilisation liées de l'importance de la
l cconnalssance.

Nous constatons que les critères de reconnaissance sont d'ordre général; rien
dans ce dossier n'annonce le caractère sportif de l'association.

("est justement pour remédier à cette situation qu'un séminaire s)est tenu du
; () au 12 mars 2003 au Stade Léopold Sédar Senghor. Cette assise, organisée en
direction des écoles de football, impliquait le Ministre d'Etat et des sports
lV-[ onsieur Youssoupha NDlAYE, l' ini tiateur de cette réflexion, les représentants
d~s CNOSS, de la FSF, de la Direction de la Haute compétition, les entraîneurs,
en somme, l'ensemble du mouvement sportif sénégalais.
"] cs orientations qui ont été données gravitent autour de la mise en place d'un
c.ldre juridique pour la création et la réglementation des écoles de football; le
1rojet d'un cahier de charge concernant les aspects financiers, administratif et
rédagogique. De même, des textes sont à l'étude au niveau du ministère des
~ports pour la codification des dites écoles de football et centres de formation. 12

1, -2-2 Les faits au niveau informel

] ~: nature a horreur du vide comme dît l'adage et l'absence ou à l'inefficacité
cu cadre et nonne de fonctionnement donne libre accès aux initiatives
i Il rarrneIIes.

L -adhésion des enfants dans les écoles de formation se fait pour la plupart sans
protocole d'accord avec les parents. Dès lors, se pose un problème de
L'sponsabilité civile (concernant les risques d'accidents) qui peut aboutir à une
I·~'sponsabilité pénale engageant les personnes qui gèrent les écoles de football.

l, :-;\ld quotidien des 17 et )8 avril 2004 nO 3309. page 12
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Les écoles fonnatrices s'exposent par la même occasion, au départ de leurs
bons éléments vers les clubs locaux ou étrangers.

C'est pour cela que Pape Diouf, agent français d'origine sénégalaise disait:
<(/ 'empirisme africain conjugué à l'absence de législation permet à des
maquignons d'agir en toute impunité. 13 »
Ces voies de fait ne méritent-elles pas d'être corrigées pour que les opportunités
soient traduites en enjeux?

Les procédés de validation juridique représentent une manière d'impliquer
toutes les instances, ayant droit de regard sur les écoles de football et centres de
fonnation, à mieux s'acquitter de leur devoir pour une organisation fiable.

1) www.fsa.ulavaJ.ca.htm
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11-3 - ORGANISATION

L'organisation d'une structure demande la mise en place d'une politique
comprenant des objectifs sur l'ensemble des aspects concernés et des stratégies
pour une meilleure orientation.

1I-3-1 - AU PLAN FORMEL

II~3~1-1 - Organisation à travers les projets de développement

Dans le but d'une meilleure organisation du football des jeunes, des programmes
ont vu le jour. La FSF a présenté en 1999, le projet de relance du football. De
même, le ministère de tutelle, en accord avec la fSF, a mis en place Lille
Direction Technique Nationale (DTN). Celle-ci doit réaliser le cahier de charge
essentiellement centré sur la reconstruction et le développement qualitatif de
notre football. Ainsi, la DTN a réalisé, en 2003, le plan national de
développement technique.

Nous avons senti le besoin de parler, en partie de ces projets, car la direction
technique a beaucoup insisté sur le football des jeunes sans lequel aucun
développement durable ne peut se faire.

Les points suivants concernent les mesures relatives au football des petites
catégories:
• Œuvrer à l'unification technique du football et restructurer le football à la

base
• Structurer et organiser le football des jeunes et des plus jeunes afin de faire

participer le plus grand nombre et de créer les conditions d'une formation de
base de qualité et d'émergence durable des élites

• Constituer et assurer le suivi et le renouvellement de notre élite aussi bien au
plan national qu'à l'étranger et plus particulièrement chez les jeunes

• Former systématiquement les cadres techniques en qualité et en quantité
• Prendre en main effectiven1ent le football juvénile

Il faut souligner que]a reconstruction du football à la base est moins l'affaire de
programme. Elle dépendra surtout de la compétence, de la résolution et de la
disponibilité des hommes responsabilisés pour les mettre en œuvre. C'est
justement dans cette mouvance que Fernand SASTRE disait: « les
recommandations elles directives n'auront d'efficacité que dans la mesure où
elles correspondront à une authentique volonté d'agir. »14

14 DESHAIES Jean Louis, Foot passion, le plaisir dujeu
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11-3-1-2- Organisation du football des jeunes dans les départements

Dans le cadre de son programme, le District de Dakar a fait plusieurs activités
en direction des jeunes joueurs et des encadreurs.

Concernant les compétitions des petites catégories, un champiormat en faveur de
l'ensemble des écoles de football affiliées à la Ligue est organisé chaque année.
Pour la saison 2002-2003, ce tournoi a regroupé 59 écoles de football parmi les
76 affiliées. Elles sont réparties en cinq (5) zones dans le département de Dakar.
Ces zones constituent des poules dans lesquelles sont réparties les écoles de
football qui doivent entrer en compétition. Les premières de chaque zone vont
jouer la phase départementale.

A cette occasion, la confection de licences pour les plus jeunes (benjamins et
minimes) en 2003 a été une innovation louable à encourager. Ces rencontres
permettent au CTD de détecter les jeunes talents et de promouvoir le football
féminin. Dans le but d'encourager le football à la base, le concours du jeune
footballeur et footballeuse est aussi organisé.

De même, pour accroître le nombre d'encadreurs tout en développant leur
capacité d'intervention, un stage d'initiateurs regroupant trente cinq (35)
stagiaires est effectué. Lors de ce séminaire, des thèmes liés à l'évolution du
football, l'initiation, la connaissance du pratiquant, la préparation physique et
technique, la loi du jeu, le facteur psychologique, le secourisme et la prévention
y ont été présentés. En plus, des symposiums d'information et d'harmonisation
sont tenus pour sensibiliser les intervenants.

Le District, par le biais de son CTD, a fait parvenir, aux écoles de football et
centres de formation, des fiches de renseignements pour avoir plus
d'information sur le fonctionnement de celles-ci. La volonté affichée dans le
sens d'une transition, consolidée par les résultats de l'enquête a donné l'idée au
CTD, en collaboration avec le CDEPS, de tenir un séntinaire sur
l'administration des écoles de football et la gestion technique.

En collaboration avec le District et la Ligue, l'Amicale des Entraîneurs et
Animateurs des Ecoles de football du Sénégal crAEAEFBS), reconnue le 23
septembre 1997 sous le numéro 0940IMINT/DAGAIDEL/AS, s'appesantit sur
l'éducation des jeunes bien que son contenu de formation soit axé sur le travail
tec1mique et tactique. Pour la saison 1998/1999, la FSF a confié à l'Amicale la
gestion des compétitions des plus jeunes catégories (pupilles, benjamms et
minimes).
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11-3-2 AU PLAN INFORMEL

Certains responsables d'écoles de football se regroupent en fonction de leur
situation géographique pour fonner des associations. Ces dernières sont
chargées de faciliter les rencontres entre les écoles de football de la zone. Elles
constituent aussi des lieux d'échanges d'expériences et de concertation. Parfois,
les encadreurs de ces amicales organisent des tournois.

COlmaissent-ils leur degré de responsabilité au cas où des problèmes
surviendraient? Doivent-ils continuer à agir en marge des cadres formels? Y a­
t-il de la part des structures chargées de gérer les écoles de football des moyens
de contrôle et de sanctions pour faire face à ces manquements et dérives?

Nous avons longuement discuté de cela avec le CTD qui a manifesté son
inquiétude sur cet aspect.
Il est intéressant de mettre en place une organisation pour le développement
d'une activité quelconque mais vers où aboutirait-elle à l'absence d'outils de
gestion administrative, financière et matérielle?
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11-4 - GESTION

11-4-1 AU PLAN FORMEL

Dans le cadre des statuts et règlements de la Fédération sénégalaise de football,
la Ligue est chargée:
• D'organiser, de développer et de contrôler la pratique du football sur son

territoire
• D'entretenir tous les rapports avec la Fédération, les autres Ligues et les

pouvoirs publics
• De créer un lien administratif et moral entre elle-même, les clubs et les

districts.

La Ligue, s'étant rendue compte de la prolifération des écoles de football après
2002 a installé, le 03 février 2003, une structure à la tête du District de Dakar
pour conduire la politique de développement du football à la base dans le
département.
Pour recueillir des informations plus amples, nous avons rencontré le conseiller
technique départemental (CTD). Ainsi, un comité directeur et un bureau ont vu
le jour pour redynamiser cette structure du District de Dakar en veilleuse depuis
près de sept (7) ans.

11-4-1-1 Présentation et rôle des structures de gestionl5

Le comité directeur
Il èst composé de 21 membres. C'est l'organe fondamental de direction dans
l'administration de la structure. Des dysfonctionnements ont été remarqués à ce
niveau. En effet, durant la saison 2002/2003, une seule réunion du CD a été
tenue.
A quoi donc est dû ce manque notoire de cadre de concertation? Cette unique
aS':ise pouvait-il permettre au CD d'envisager toutes les grandes décisions?
Vu son importance, le comité directeur nécessite une redynamisation par la
tenue régulière de rencontres et l'exercice de ses prérogatives notamment la
prise des décisions majeures concernant la vie du District de football de Dakar.

Le.Bureau
Cl ilstitué de 16 membres dont 7 pour les conunissions, le bureau, dans sa lourde
mi 3sion, s'évertue à trouver les moyens idoines et à procéder à une
ré·"rganisation pour réaliser les activités de cette structure dont certaines sont
]i~'(s à la compétition, la formation des cadres, l'enregistrement des écoles de

Ij l 'l'la Thierno DIA, rapport moral el d'activités du district de football de Dakar, février 2003
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football, etc. Et selon le rapport du secrétaire général, le travail du Bureau
s':lvère satisfaisant sur le plan administratif. Cependant, il a constaté des
ct: 'icultés financières à ce niveau.

Le secrétariat
Il 'onstitue le poumon de cette structure. Son rôle consiste à traiter le courrier,
el;,'egistrer les licences et veiller à une bonne coordination des activités des
di ",erentes commissions.

Le.; commissions et leur rôle

* Le vîce -t'résident chargé des compétitions
Il assiste le président dans la coordination des activités avec les zones. En
collaboration avec les présidents de zones et le DTD, il se charge
d'harmoniser les calendriers, planifier les compétitions et assister les
sélections départementales.

* La commission sportive et d'organisation
De concert avec le vice-président chargé des compétitions, elle participe à
la coordination des activités, au planning des compétitions et doit faire
preuve de disponibilité.

* La commission fonnation
Elle est en gestation et s'occupe de la fonnation des encadreurs des écoles
de football pour une intervention de qualité

* La commission médicale
Sa tâche consiste à assister, sur le plan samt31re, les joueurs lors des
compétitions de petites catégories organisées par le District de Dakar. Elle
apporte aussi un soutien aux clubs.

* La commission féminine
Elle est mise en place pour la vulgarisation et la promotion du football
féminin à Dakar.

* La commission technique
Par le biais du CTD et ses collègues, elle gère l'aspect technique de cette
structure en s'entretenant avec les techrùciens, encadreurs et responsables
des écoles de football.
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ll-4-1-2 - Les relations

Le District de Dakar est en collaboration étroite avec la Ligue de football vu les
relations hiérarchiques qui les lient. Seulement, il convient de mieux asseoir la
relation District/Ligue par la transmission des correspondances et des procès
verbaux, la mise à leur disposition d'une lettre de mission pour leur servir de
tall1eau de bord. Il serait aussi souhaitable que la Ligue approche plus
fréquemment les responsables du District pour prodiguer des conseils et vérifier
leur tâche dans le but d'uniformiser les méthodes de travail.

Ell outre, la cohabitation du District avec le Service départemental de la jeunesse
et Jes sports a conduit à une certaine complicité. Cette dernière s'est traduite par
l'uilisation du siège et des logistiques de 1'IDJS.
Le District est aussi en étroite collaboration avec le CDEPS de Dakar qui a
ct· _,il1eurs organisé un séminaire de formation des initiateurs au profit du
pr~mler.

11- i-2- AU PLAN INFORMEL

f< ..:e aux structures formelles, il y a d'autres qui fonctionnent en marge des
pr~'mières.

L ..-ur bureau est souvent constitué d'un ou de deux membres qui s'occupent de
l\"lsemble des activités de l'école de football. Un tel état de fait est de nature à
Cl, er un dysfonctionnement, vue les activités et actions à entreprendre.

T, ..ltefois, il ne fait aucun doute qu'elles pourraient participer, à leur façon, au
d~' :eloppement du football des jeunes, car elles ont l'avantage de s'implanter
d~ ,iS des milieux où l'Etat n'est pas encore intervenu.
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III - CARACTERISTIQUES DU FOOTBALL DES JEUNES A
DAKAR

10-1 - LES CATEGORIES

Compte tenu des spécificités des enfants au plan physique, psychologique, le
cursus du jeune footballeur a été scindé en diverses catégories.

Voici le modèle français 16 :

AGES CATEGORIES PHASES

9 Poussin Initiation
10
Il

Pupille
12

- Pré fonnation
13

Minime
14
15

Cadet
16
17

fonnation
Junior

18

Une stabilisation des compétitions des jeunes footballeurs est une volonté
politique manifeste. L'apparition, en 2üü3} du quatrième volet de licence pour le
District après celles de la fSf, de la Ligue et des clubs a abouti à un
élargissement des compétitions au niveau des plus jeunes (pupilles et minimes).

La licence est obligatoire pour participer aux championnats des écoles et centres
de football affiliés à la Ligue suivant les différentes catégories.
Malheureusement, le problème lié à la classification des âges demeure. C'est
justement pour combattre ces attitudes frauduleuses que la DTN s'engage en
déclarant: « il devient donc plus urgent de constituer un fichier national fiable
des jeunes, de prendre des mesures coercitives contre les fraudes de l'âge et
réorganiser les chaînes deformation dufootballeur 17».

I~ CHATARD Roland, CEROV Jean, le guide des dirigeants et des éducateurs de Football, 2èn
l< édition, p. 198

17 DTN, Plan national de développement technique 2003
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111-2 - LES INTERVENANTS

Les opportunités qu'offrent les écoles et centres de football ne peuvent être
exploitées ni préservées sans un encadrement de qualité et en nombre suffIsant.
Les intervenants sont généralement des volontaires passionnés. Parmi eux, on
trouve des anciens joueurs qui tiennent à s'investir et à faire valoir leur
expérience. Ils sont sensiblement identiques aussi bien au niveau formel
qu'informel. La nécessité d'une quaJification semble être un besoin nécessaire
pour certains encadreurs; cependant il y a toujours la présence de non diplômés
dans l'encadrement des joueurs aspirants. Ce qui pourrait affecter la formation
technique et tactique de ces joueurs.

A l'instar d'autres étudiants, nous nous sonunes interrogés sur les questions
essentielles liées à la compétence des intervenants.
Connaissent-ils les principes fondamentaux basés sur la connaissance de
l'enfant? Mettent-ils en relief ces aspects pendant leur séance ct' entraînement ou
d'animation?

Tenir compte de la maturation comme principe revient à éviter de soumettre
l'enfant à un travail non adapté à son âge. C'est dans cette perspective voisine
que DILIEN, cité par Joseph W. SENGHOR avisait: «n'oublions jamais que
les petites fautes physiques ou psychiques chez ['enfant peuvent avoir des
conséquences catastrophiques ».
Le travail des encadreurs dans les écoles de football et centres de formation
constitue la pierre angulaire de l'édifice à construire. Leur compétence est
nécessaire une formation de qualité des jeunes joueurs.

111-3 - ANIMATION ET ENTRAINEMENT

Pour ce volet, les horaires d'entraînement ou d'animation diffèrent selon la
disponibilité des intervenants, le calendrier fixé ou adopté par l'école, le centre
de formation ou le club.
La plupart d'entre eux s'entraînent d'habitude deux à trois fois par semaine
pendant l'année scolaire (mercredi, samedi, dimanche). Ceci pour permettre aux
élèves de s'acquitter de leur devoir au niveau de leur établissement scolaire.

Durant les grandes vacances, les séances avoisinent les cinq jours. Il y a lieu
de souligner que certaines écoles de football ne fonctionnent qu'en ces
moments.
La durée d'une séance est de une à deux heures d'horloge.
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Pour ceux qui s'entraînent la matinée, le nombre de joueurs peut être réduit si
l'essentiel de ]' effectif est constitué d'élèves.
Il se pose moins de problèmes pour les clubs qui font les séances le soir.

La réduction des effectifs au niveau des centres et écoles de football ou clubs
peut conduire à une défaillance tactique collective dans la conception du jeu. A
cela, s'ajoute l'insuffisance de matériel didactique et ct 'infrastructures.

111-4 - LES INFRASTRUCTURES

Il est à noter qu'au Sénégal, en matière d'infrastructures, une révolution est sans
doute nécessaire. C'est dans ce sens que le ministre d'Etat, et des sports
Monsieur Youssoupha NDIAYE déclarait: «elles (les infrastructures) doivent
être réhabilitées pour celles qui existent déjà et que d'autres doivent être
construites; de même, il ajoute, «que des plateaux multi-fonctionnels doivent
aussi être créés dans les régions, les départements et les communautés nlrales
afin que le sport devienne un véritable droit de l'Homme »18.

Le Département de Dakar est l'un des plus urbanisés de la région. Nous nous
sommes rendus compte que des villes comme Médina, Plateau ne disposent
pas d'infrastructures suffisantes par rapport à leur population locale. En plus,
les terrains en bon état sont donnés aux clubs de 1cr, 2ème et 3ème division au
détriment des centres et écoles de football.

Selon la Charte du Sport, «toute nouvelle construction doit comporter des
équipements collectifs de sport et de loisirs accessibles au plus grand nombre ».
Ces dispositions sont-ils respectées en réalité?

Les compétitions de District se jouent sur sept tenains supposés praticables. Le
manque d'espace ou d'aires de jeu est à l'origine de la ruée des intervenants
vers les terrains des établissements scolaires ou universitaires pour s'acquitter de
leur devoir.
Est-il étonnant que le niveau de notre football national, malgré les résultats de
la CAN et du Mondial 2002, reste à un niveau d'insatisfaction décriée au niveau
des compétitions africaines? Autrement dit, le déficit d'infrastructures et leur
état détérioré aurait-il des conséquences négatives SUI la qualité du football ?

13 sen Olympique, n"04, avril 2003, page 4
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CHAPITRE 2: METHODOLOGIE DE LA RECHERCHE

Nous avons opté, dans le cadre de notre étude à une démarche méthodologique
basé sur une enquête, des entretiens et une étude documentaire.

1- LE CADRE DE L'ENQUETE

La définition du cadre de l'enquête dans toute notre étude est un indice
significatif non négligeable afin d'appréhender les différents facteurs explicatifs
mis en avant. Plusieurs raisons ont déterminé le choix que nous avons porté sur
le département de Dakar. Elles sont déclinées comme suit.

D'abord, nous voulions voir si la prestation des « Lions» à la suite du Mondial
a eu un impact sur la recrudescence des écoles de football dans le District?

Le département de Dakar dispose d'environ 154 écoles de football (recensement
de 2003) essaimés à travers 19 communes d'arrondissement.

Nous avons aussi constaté une forte concentration des infrastructures et des
structures de gestion qui, de fait, ont entraîné une concentration des activités.
Les intérêts suscités par les différentes compétitions internationales, les besoins
de plus en plus exigeants dans la pratique du football poussent les populations à
s'investir au niveau des écoles de football.

II - LA POPULAnON CIBLE

Dans le souci d'obtenir des infonnations variées et fiables, nous nous sommes
intéressés aux responsables et / ou encadreurs, aux parents qui s'impliquent de
près ou de loin dans la formation des enfants mais aussi aux jeunes joueurs.

II - 1- LES ENCADREURS

Ce sont les personnes morales qui interviennent dans l'entraînement des joueurs
ou qui s'occupent du volet administratif au niveau des écoles de football. Il est
intéressant que nous nous imprégnions de leurs conditions de travail, de leur
objectif, de leur statut et de leurs relations avec les structures officielles.
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II - 2 - LES JEUNES JOUEURS

Ce sont les éléments autour desquels tous les autres viennent se greffer. La prise
en considération de ces joueurs aspirants ne fera que faciliter les relations avec
l'encadrement. Nous les avons interrogés pour savoir ce qui les a poussés à
fréquenter l'école de football et pour avolr leur point de vue SUT les
entraînements.

Il -3 - LES PARENTS

Les parents confient leurs enfants aux responsables. Leur présence peut
constituer un avantage en coopérant avec ces derniers; en plus du soutien qu'ils
apportent aux jeunes joueurs. Ce sont les raisons pour lesquelles nous avons
cherché à savoir leur degré d'implication mais aussi leurs opinions sur les écoles
de football.

III - METHODES

111-1 - LE QUESTIONNAIRE

Nous avons choisi le questionnaire comme méthode d'investigation.

Notre enquête a porté sur 24 écoles réparties dans les cinq zones. Dans ces
écoles, nous avons rencontré de 24 responsables ou encadreurs, 46 élèves­
joueurs toutes catégories confondues et 27 parents.

L'enquête nous a permis d'avoir des éléments de réponses aux différentes
interrogations que nOliS avons posées aux acteurs précédemment cités sous
forme de questions ouvertes ou fermées.

111-1-1 Les questions fermées

Elles ont été choisies pour une meilleure orientation de notre champ d'étude.
Pour ces questions, nous avons eu des réponses à un seul choix (du type oui ou
non) ou à choix multiples sans ou avec classification par ordre d'importance du
1er au Sème (le 1er correspond à 5 points et ainsi de suite).
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111-1 -2 - Les questions ouvertes

Elles sont aussi importantes que les premières et laissent aux enquêtés une
liberté d'expression par rapport à la question posée; ce qui nous a peffiÙs de
confronter les différents résultats.

IlI- 2 L'ETUDE DOCUM.ENTAIRE

Pour étayer notre revue de Httérature, notre étude documentaire s'est basée sur
plusieurs sources.

D'abord la presse, par la lecture de journaux dont certains articles portent sur le
football en général et les écoles de football en particulier. Celle-ci a
massivement contribué à la distribution des infonnations, surtout depuis que le
Sénégal a intégré les hautes sphères de la compétition internationale. Leur
analyse a pennis de capitaliser des renseignements ayant une certaine portée
dans la revue de littérature.

Ensuite, nous avons exploité certains documents à savoir le plan national de
développement technique, le rapport moral et d'activités du ctistrict etc.

Puis, il y a les mémoires. Ils ont constitué une référence dans notre étude car
nous ayant pennis de voir plus clairement certains aspects liés à l'organisation
des écoles de football durant les années précédentes.

Et enfin, nous avons exploité les œuvres de certains auteurs qui ont parlé de la
formation des jeunes joueurs.

III -3- LES ENTRETIENS

Des entretiens se sont tenus avec des personnes ressources parmi lesquelles nous
pouvons citer:
• Monsieur Thiendella FALL) et Monsieur Thiarn qui sont respectivement

premier vice-président et directeur administratif de la Ligue
• Monsieur Lamine SONKO, CTn de Dakar
• Les présidents ou coordinateurs de zones par exemple Messieurs Alioune

DIOP (zone 1), Barnar DIAGNE (zone II), Ibrahima DIOUF (zone Ir),
Elimane MBENGUE (zone IV) et Bass CISSE (zone V).
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Pour certains, plusieurs rencontres ont été nécessaires. Leur expertise, leur
responsabilité et leur expérience avérées dans le milieu du football sénégalais
ont poussé notre recherche dans l'exploitation de points de vue convergents,
divergeants voire différenciés.

IV - LA DEMARCHE

La démarche dans laquelle nous nous sommes engagés a commencé d'abord par
une pré-enquête auprès du responsable des écoles de football de la zone V que
nous avons précédemment cité. Puis, nous avons fait des entretîens au niveau de
la Ligue et du District.

Pour l'administration du questionnaire, nous présentons la lettre de
recommandation et l'attestation de préparation de notre mémoire aux différents
responsables d'écoles de football pour gagner leur confiance. Dans le but de
minimiser les risques d'incompréhension, et d'éviter les interrogations sans
réponses, un préambule avec des exemples de réponses a été conçu à l'entête du
questionnaire. En outre, la remise des questiormaires a été faite main à main
pour les encadreurs et les jeunes joueurs.

V - LE TRAITEMENT DES DONNEES ET LES PROBLEMES

V-l LE TRAITEMENT DES DONNEES

Concernant le traitement des dormées, notre stratégie de dépouillement a
consisté à un regroupement de réponses identiques par question posée.
Ainsl, elles ont été évaluées en fonction du nombre ou des points pour être
calculés en pourcentage par rapport aux totaux enregistrés suivant la méthode
de calcul ci-après: Fi.l 00 ::= ni 1N x 100
Fi : la fréquence
Fi.100 étant la fréquence relative
ni : l'effectif
N : l'effecti f total
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V-2 LES PROBLEMES RENCONTRES

Durant notre étude, nous avons eu à rencontrer certaines difficultés :

Le sujet traité est certes d'actualité, cependant, nous avons eu beaucoup de peine
dans l'exploitation de la revue de littérature car la recherche dans ce domaine
des écoles de football n'est pas abondante au Sénégal.

De plus, le retrait des questionnaires remis aux parents n'a pas été chose aisée,
ce qui explique la réduction du nombre du fait de la résignation de certains.

Certains encadreurs et responsables ont été réfractaires à notre questionnaire;
croyant peut-être que c'est un moyen utilisé par rEtat par le biais des étudiants,
pour faire des contrôles.

Enfin) les questions dont les réponses peuvent révéler une certaine irrégularité
ou non-conformité au cadre formel constituent un facteur limitant qui pourrait
amener l'encadreur qui n'est pas en règle à donner une réponse différente de la
réalité.
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CHAPITRE 3 : PRESENTATION ET COMMENTAIRE

1 - PRESENTATION ET INTERPRETATION DES RESULTATS DES
ENTRETIENS

Nous avons eu à recueillir des infonnations dans le cadre de nos entretiens. Leur
analyse nous a, d'une part révélé certains problèmes et d'autre part permis de
nous imprégner davantage de l'organisation des différentes structures fédérales
qui gèrent le football.

Organigramme des structures dirigeant le football

National

___R_é_g_io_n_a_l_--l~---

Départemental

Commune
d'arrondissement

F.S.F

1

LIGUE

\

DISTRICT

__C_O_M_IT_E_~]

Cet organigramme retrace les relations hiérarchiques de la FSF et ses
démembrements. Ainsi, tous les présidents d'organismes sont membres de droit
dans la structure supérieure immédiate. En effet,
• les grands axes sont présentés par la FSF pour toute l'année,
• la Ligue est chargée de les planifier pour la saison en cours (par exemple

fixer les dates et lieux de compétition aussi bien pour les clubs que pour les
écoles de football). Ensuite, par courrier, elle envoie les éléments retenus au
niveau du District

• Enfin, ce dernier fait parvenir les décisions aux responsables des centres et
écoles de football.
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Pour plus de coordination, des rencontres sont souvent convoquées par la Ligue.
Lors de ces réunions, les présidents de District chargés de la gestion quotidienne
au niveau des départements font un compte rendu des problèmes rencontrés avec
un procès verbal à l'appui. Il faut signaler aussi que pendant ces réunions, il y a
un directeur fédéral qui supervise la séance. Nous pouvons aussi ajouter que ces
structures fédérales sont en communication, ce qui leur pennet d'harmoniser
leur travail.

Cependant, l'absence d'un plan directeur traduit un déficit dans l'organisation.
Et même si des projets de relance ou de développement existent, Ils ne sont pas
appliqués.
De plus, les modalités à remplir pour la création d'écoles de football ne sont
définies; par conséquent, il se pose un problème de maîtrise de la situation se
portant sur l'émergence des écoles par les structures officielles.

Concernant les compétitions, des mesures ont été annoncées pour la délivrance
de licence. Il s'agit d'avoir un avis médical favorable pour les joueurs aussi bien
au niveau des clubs que dans les écoles de football. L'avis doit être matérialisé
par la date, le cachet, le nom et la signature de l'autorité médicale. Cependant,
ces mesures préventives ne sont pas effectives chez les petites catégories.

De même, la présence des structures fédérales n'est pas tellement ressentie lors
des phases zonales. Cependant, la Ligue a essayé d'alléger les dépenses des
responsables en collaborant avec CNART Assurances.

A travers les entretiens, les problèmes qui revenaient le plus souvent sont liés
aux moyens matériels et surtout financiers. Ce qui constitue un blocage pour
mener convenablement les activités de la Ligue et du District. En outre, les
membres du district ne disposent pas d'un siège fonctionnel et se contentent de
la générosité de l'ODCAV ou de la Directrice du CDEPS qui leur libère une
partie de leurs locaux.

En réalité, dans ces conditions, qui ne sont pas satisfaisantes, le travail risque de
manquer d'efficacité et pourrait se répercuter sur l'organisation des écoles de
football.
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II - PRESENTATION ET COMMENTAIRES DES DONNEES DU
QUESTIONNAIRE

Tableau nO 1 : Tableau récapitulatif de l'évolution des écoles de football durant
les 4 dernières années selon les différentes zones du Département de Dakar.

Années / zones 2001 2002 2003 2004
Zone 1 18 22 24 27
Zone 2 - 18 22 -
Zone 3 - 12 17 -
Zone 4 12 13 17 19
Zone 5 8 13 16 20

Commentaire
Les données statistiques de ce tableau montre que beaucoup d'écoles ont vu le
jour à la suite du Mondial 2002. Leur évolution en nombre a été rapide durant
une courte période. Cela est dû à plusieurs facteurs dont nous avons parlé
précédemment.
Les chiffres qui manquent pour les zones 1 et II sont dus au fait que les
responsables ou présidents respectifs ont pris fonction en 2002 et qu'auparavant
il y avait un déficit dans le dénombrement des écoles de football. Pour raMée
2004, le recensement n'a pas encore été fait contrairement aux autres zones.
Nous constatons aussi que la zone V qui représente la banlieue dakaroise a eu
un rytlune plus élevé durant ces quatre années.

Tableau n° 2: Tableau récapitulatif des réponses à la question: « avec qui
avez-vous créé cette école de football? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (0/0)

Seul 13 54,1%
Entraîneur 5 20,8 %
lTIvestissement l 4,2%
Ligue 0 0%
Club 1 4,2%
Autres structures 4 16,7 %
TOTAL 24 100 0/0
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Commentaire
Le caractère individuel de la mise en place des écoles de football est plus en vu.
Autrement dit, nous remarquons la dominance de l'initiative personnelle. En
effet, 54, 1% des réponses atteste cette situation.

Il est remarquable de constater que les structures officielles chargées de gérer le
football ne s'investissent que timidement dans la mise en place des écoles de
football. De même, en cumulant les réponses concernant les trois sous-groupes
(seul, entraîneur, investisseur), nous nous rendons compte que 79.1 % concernent
des individualités.
Nous pouvons signaler aussi l'engagement d'autres structures (16,7%) comme
les ASC et les ONG,

Tableau nO] : Tableau récapitulatif des réponses à la question: « quels sont les
objectifs qui vous ont poussés à créer une école de football? »

Réponses Nombre de Fréquences relatives (%)
points (ni)

Prendre du plaisir 79 21,9 %
Eduquer les jeunes 115 31,9 °/0
Tirer profit des retombées 43 11,9 %
Viser l'insertion professionnelle 71 19,8 %
Promouvoir des jeunes à l'étranger 52 14,5 0/0
TOTAL 360 100%

Commentaire
Nous pouvons dire à travers les résultats que le volet socio-éducatif est
primordial dans les écol es de football car 31,9% des encadreurs insistent sur
l'éducation des jeunes. Soucieux certes de l'avenir des enfants, les intervenants
pensent aussi à «L'insertion professionneJle» (19,8%) tout en « prenant du
plaisir» à encadrer les jeunes footballeurs (21,9%). Même si l'objectif « tirer
profit des retombées}) est moins représenté avec Il,9%, les intervenants ont
aussi l'ambition de promouvoir des jeunes joueurs à l'étranger.

Tableau nO 4 : Tableau récapitulatif de la situation socio-professionnelle des
intervenants

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (%)

chômeur 6 25 %

oU\rner 1 4,2%
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enseignant 4 16,6 %
commerçant 1 4,2 %
médecin 1 4,2 %
Autres professions 11 45,8 %
TOTAL 24 100 0/0

Commentaire
Nous avons décelé à ce niveau deux tendances. D'une part, la majorité des
personnes qui s'impliquent dans la fonnation des jeW1es joueurs ont un métier.
Elles représentent 75% des intervenants. Panni eux, les enseignants occupent
une place importante.

D'autre part, il y a un pourcentage assez important de chômeurs (25%) qui
s'engagent dans l'encadrement des jeunes aspirants.
En outre, nous remarquons aussi une diversité de la situation
socioprofessionnelle des intervenants.

Tableau n° 5 : Tableau récapitulatif de l'âge des intervenants

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (%)

Moins de 20 ans 1 4,2%
De 20 - 25 ans 2 8,3 %
De 26 à 30 ans 3 12,5 %
De 31 à 35 ans 5 20,8 %
Plus de 35 ans 13 54,2%
TOTAL 24 100 %

Commentaire
Nous remarquons que les pourcentages de ce tableau sont croissants. En effet,
l'augmentation du nombre des encadreurs est étroitement liée à l'âge.
Nous pouvons noter la présence massive des adultes de plus de 30 ans (75%)
alors que chez les moins de 30 ans, il y a une faible participation (25%).

Tableau n° 6 : Tableau récapitulatif lié à la qualification des intervenants et à
la période d'obtention des diplômes

IL..:R.....:...é:....l:p:..:o-=D:..:.s~es ...L-.-__E_f_re_c_t_if_s->-(n_i.L,.)__1 Fréquences relatives (%) 1
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Initiateur 13 54,2 %
Entraîneur 5 20)8%
Non diplômé 6 25 %

TOTAL 24 100 %

, . d d' bé art t d d' 1"tl'Comp emen sur a r ~p: 1 ton es Iplornes SUivant a peno e o tentlOn
Période Intervenants diplômés

Avant le mondial 11
Après le mondial 7
Total 18

Commentaire
Les initiateurs représentent une grande partie des intervenants avec 54,2%. En
faisant la somme des diplômés, nous nous rendons compte que 75% des
intervenants ont une qualification dans le département. Il faut noter aussi que,
parmi les 18 diplômés, 7 ont obtenu le diplôme après la coupe du monde.
Par contre, il y a encore un nombre significatif de non diplômés.

Tableau nO 7 : Tableau récapitulatif des réponses à la question « avez-vous un
récépissé? Depuis quand? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (of<.)
En cours 2 8,3 %
Oui 13 54,2 %
Non 9 37,5 %
TOTAL 24 100 0/0

Complément sur la répartition des écoles ayant un récépissé

Période Ecoles de football ayant un récépissé
Avant le mondial 8
Après le mondial 5
Total 13

Commentaire
La reconnaissance des écoles de football est devenue une chose nécessaire pour
la plupart des encadreurs. En effet, ceux qui ont obtenu leur récépissé
représentent 54,2%, Panni les 13 écoles, 5 ont obtenu le récépissé à la suite du
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mondial, ce qui n'est pas négligeable, nous remarquons que 8,3% ont déjà
déposé leur dossier.
Cependant, il y a lieu de souligner qu'il reste encore un grand nombre de
responsables (37,5%) qui ne s'engagent pas dans cette voie.

Tableau nO 8 : Tableau relatif à l'affiliation des écoles de football

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (0/0)
Oui 17 70,8 %
Non 7 29,2 %
TOTAL 24 1000/0

Commentaire
Dans ce volet, nous remarquons que les responsables (70%) s'engagent de plus
en plus à être reconnus par la Ligue de Dakar par affiliation. Tandis que
d'autres encadreurs restent dans l'infonnel.

Tableau nO 9 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: «votre école
est-elle assurée? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (%)
Oui 12 50%
Non 12 500/0
TOTAL 24 100%

Commentaire
La moitié des écoles est assurée. Cela constitue une mesure de prudence qui
garantie la sécurité des jeunes joueurs lors des séances d'entraînement.
Par contre, il y en a autant qui ne possèdent pas d'assurance.
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Tableau nO JO: Tableau récapitulatif des effectifs des différentes catégories

Réponses Nombre de joueurs (ni) Fréquences relatives (0/0)
Pupilles 472 23,40/0
Benjamins 565 28) 0/0
Minimes 522 25,9 %
Cadets 366 18,2 %
Juniors 89 4,40/0
TOTAL 2014 100 0/0

Commentaire
Nous constatons que toutes les catégories sont bien représentées dans les écoles
de football. Toutefois, le socle constitué par les joueurs aspirants dans les
catégories pupilles, benjamins et minimes est très important car la somme des
pourcentages donne 77,4%. Cette énonne réserve de jeunes joueurs n'est-elle
pas une opportUnité à exploiter?

Au fur et à mesure qu'on progresse vers les catégories supérieures (cadets et
juniors), le nombre des joueurs se réduit de manière significative (23,6%).

Tableau nO Il : Tableau récapitulatif des réponses à la question: « disposez­
vous d'un terrain pour vous entraîner? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (0/0)
propre 5 20,8 %
Libre 14 58,3 0/0
Clubs 2 8,4%
Stade 3 12,5 %
TOTAL 24 100 0/0

-

Commentaire
La plupart des encadreurs (58,3%) ne possèdent pas un terrain fixe sur lequel
s'entraînent régulièrement leurs jeunes joueurs. Ils changent de lieux en fonction
de la disponibilité des aires de jeu. A cela s'ajoute l'état de détérioration de ces
derniers. Parfois sablonneuses ou caillouteuses, elles pourraient provoquer des
accidents musculaires ou occasionner des blessures.
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A côté, il y a des écoles qui sont sous couvert d'une ASC ou d'un club et qui
s'entraÛlent sur le terrain du club ou dans un stade. Elles représentent 20,9%.
20,8% ont un terrain qui leur appartient et par conséquent ils rencontrent moins
de difficultés.

Tableau nO 12: Tableau récapitulatif des réponses à la question : « votre école
dispose-t-elle d'un bureau? »

Réponses Effectifs (ni) Fréauences relatives (%)

Oui 19 79,2 %
Non 5 20,8 0/0
TOTAL 24 100 %

Conunentaire
La mise en place d'un bureau et son fonctionnement effectif est une des
conditions à remplir pour la reconnaissance de l'école de footbalL Il semble être
un élément nécessaire dans la gestion de ces structures. En effet, d'après ce
tableau ci~dessus, 79,6% d'entre elles ont un bureau avec différents postes dont
le fonctionnement est assuré par les membres.
Contrairement aux structures antérieures, il y a 20,8 % qui ne possèdent pas de
comité pour l'administration de leur école de football.

Tableau nO 13 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: «participez­
vous au concours du jeune footballeur? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (0/0)

Oui 9 37,5 %

Non 15 62,5 %

TOTAL 24 100 0/0
'----

Commentaire
Nous remarquons que un peu moins des 2/3 des écoles de football ne
concourent pas à cette compétition qui est un moment pour les jeunes aspirants
de faire découvrir leur talent. Il est regrettable d'avoir une aussi faible
participation à ce niveau.

Tableau nO 14 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: « recevez·vous
une subvention de la part? »
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Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (0/0)
Fédération 0 0%
Clubs (local ou étranger) 1 4,2 0/0
Municipalité 0 0%
Promoteur 0 0%
Bonne volonté 6 25 %
Autres structures 1 4,2%
Pas du tout 16 66,60/0
TOTAL 24 100 0

/ 0

Conunentaire
Plus de la moitié des écoles de football (66,6%) ne reçoivent aucune
subvention. Autrement dit, elles fonctionnent avec leur propre moyen.
Tandis que les écoles subventionnées représentent 33,4% dont 25% par des
bonnes volontés.

Tableau nO 15 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: «Avez~vous

des contacts avec les structures suivantes ? » (classer par ordre de fréquence
suivant la régularité des contacts).

Réponses Nombre de points (ni) Fréquences relatives (%)
Fédération 46 12,7 %
Ligue 76 20,9 %
District 88 24,20/0
Club 59 16,3 0/0
Autres écoles de football 94 25,9 %
TOTAL 363 100 0/0

Commentaire
Pratiquement tous les responsables sont en relation avec les structures
précédentes.
D'abord, les encadreurs sont le plus souvent en contact avec les autres écoles de
football (25,9%). Parmi les structures fédérales, District, avec 24,8%, est plus
sollicité par les responsables dans le cadre d'une politique de proximité pour
l'organisation des écoles de football.
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Tableau nO 16 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: «qui vous a
conseillé d'aller dans une école de football? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (0/0)
Personne (moi-même) 22 47,9%
Parent 19 41,3 %
entraîneur 1 2,2 %
Joueur 2 4,3 %
Autres personnes 2 4,3 %
TOTAL 46 100 0

/ 0

Commentaire
Les enfants qui s'engagent volontairement ont le plus grand pourcentage
(47,9%). Les jeunes subissent aussi d'une manière considérable l'influence des
parents (41,3%).
A un degré moindre, les entraîneurs, les joueurs et les autres personnes, pour un
pourcentage cumulé de 10,8%, influencent peu les enfants pour leur
engagement dans les écoles de football.

Tableau nO 17 : Tableau récapitulatif des réponses à la question; « Pourquoi
avez-vous choisi d'aller dans une école de football? »

Réponses Nombre de Fréquences relatives
points (ni) (%)

Gagner de l'argent 155 22,5 0/0
Devenir une vedette 138 20%
Subvenir aux besoins des parents 170 24,6 %
Etre en équipe nationale 123 17,8 0/0
Jouer à l'étranger 104 15,1 %

TOTAL 690 100 %

Commentaire
Le sentiment de reconnaissance vis- à vis des parents dominent avec 24,6%.
Ensuite, le gain de l'argent intervient comme source de motivation avec 22,5%.
Vient après le désir de devenir une star du «sport roi ». «Jouer en équipe
nationale » passe en avant dernière position.
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Les motivations persormelles passent donc avant le sentiment patriotique sans
que celui~ci ne soit absent dans l'esprit des jeunes joueurs.

Tableau nO 18 : Tableau récapitulati f des réponses à la question: {< Etes-vous
toujours accepté à l'école en cas de mauvais résultats scolaires? »

Réponses Effectif (ni) FréQuences relatives (%)
Oui 21 45,6 %
Non 25 54,4 %
TOTAL 46 100 0

/ 0

Commentaire
Nous pouvons dire que plus de la moitié des encadreurs n'admettent pas que les
enfants aient des mauvais résultats. Par conséquent, les joueurs ne sont plus
accordés à rester dans l'école de football.
En revanche, les autres enfants (45,6%) disent qu'ils sont toujours acceptés dans
la structure même en cas de mauvais résultats.

Tableau nO J9 : Tableau récapitulatif des réponses à la question
« Qu'attendez-vous de votre enfant qui est à l'école de football? })

Réponses Nombre de points Fréquences relatives
(ni) (%)

Aider ses parents 89 21,9 %
Etre responsable 100 24,7 %
Etre footballeur professionnel Il 27,4 0/0
Etre entraîneur 41 10,1 %
Jouer pour le Sénégal 64 15,9 %
TOTAL 405 1000/0

Commentaire
Après présentation des souhaits des parents selon les résultats du tableau ci­
dessous, nous remarquons que plusieurs d'entre eux veulent la réussite
professionnelle (27,4%) et sociale de leurs enfants afin qu'ils puissent leur venir
en aide (21,9%).
Les souhaits que leur progéniture «joue pour le Sénégal» ou «devienne
entraîneur» sont moins manifestés.
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Tableau nO 20 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: « Avez-vous
constaté un changement de comportement depuis qu'il fréquente l'école de
football? »

Réponses Effectifs (ni) Fréquences relatives (%)

Oui 18 66,7 %
Non 9 33,3 %
TOTAL 27 100 0/0

Commentaire
A la lumière des résultats du tableau n° 20, 66,7 % des parents ont reconnu une
bonne évolution dans le comportement des jeunes joueurs depuis qu'ils
fréquentent l'école de football. Tandis que 33,3% des parents n'ont noté aucun
changement.

Tableau nO 21 : Tableau récapitulatif des réponses à la question: «Avez-vous
constaté un changement sur ses études depuis qu'il fréquente l'école de
football? »

Réponses Nombre de joueurs (ni) Fréquences relatives (0/0)
Oui 23 85,2 0/0
Non 4 14,8 %
TOTAL 27 100 0/0

Commentaire
Les parents sont convaincus que les écoles de football ne sont pas seulement des
lieux où s'amusent les enfants car la majorité (85,2%) confirme les progrès de
leurs progéniture au plan scolaire. En revanche, 14,8 % des parents affirment le
contraire.
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1 - DISCUSSIONS

D'après le tableau nO l, il Ya eu émergence des écoles de football; cependant les
structures officielles ne semblent maîtriser ni leur évolution, ni leur rythme. Car
au niveau de la Ligue, les données référentielles sont celles du recensement de
2003. Ceci pourrait expliquer qu'il y aît une attention particulière pour les
écoles de football qui n'existaient pas. Grâce aux présidents de zone, nous avons
pu avoir quelques statistiques.

Les structures officieUes ne sont pas infonnées de la création des écoles de
football. En effet, le passage par l'infonnel semble être une condition nécessaire.
C'est plus tard, par affiliation ou reconnaissance, qu'elles parviennent à
confirmer l'existence.
Il se pourrait que les gens qui mettent en place les écoles de football ou les
personnes qu' ils engagent n'aient pas de compétence dans Je domaine de 1a
fonnation des jeunes footballeurs. C'est dans cette perspective que Daour Gaye
avisait: « l'agrément qui permet à n'importe qui de créer de manière isolée un
centre de formation doit être revu et corrigé 19»).

Même si cette attitude est fréquente, les organismes dirigeants du football
doivent faire de telle sorte qu'elles ne perdurent pas dans le cadre infonnel.

En tout état de cause, la création d'une école de football répond à des objectifs
bien déterminés.

Ainsi, panni les buts visés par les responsables, l'éducation représente une partie
importante dans la formation des jeunes joueurs, car, à cet âge, ces derniers ont
besoin de repères concrets. Dès lors, l'encadreur se doit de leur renvoyer une
image juste. C'est pourquoi, il doit être exemplaire dans sa tenue, son
comportement, sa ponctualité, son langage.
En outre, les responsables s'attendent aussi aux retombées financières de leur
investissement. Etant donné que c'est un domaine sensible, la question de
l'argent a été reléguée au dernier plan. Ne s'agit-il pas là d'un objectif dissimulé
auquel, en réalité, on n'a pas attribué sa véritable importance dans ce
classement des objectifs?

De plus, le but recherché par les intervenants peut être différent selon les
situations socio-professionnelles.

19 GAYE DaoUJ, crises et perspectives du football sénégalais, page 78
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Le fait que la plupart des intervenants aient un métier peut être un avantage dans
le cas où ils investissent pour le bon fonctionnement de l'école de football
surtout pour les logistiques.
En revanche, d'autres encadreurs, par exemple les chômeurs, pensent chercher à
gagner leur vie à travers ces structures.

L'implication massive des adultes ayant atteint la trentaine et plus pourrait
s'expliquer par un dévouement pour la discipline et pour les jeunes en leur
faisant bénéficier de la chance qu'ils n'ont peut-être pas eue. En outre, en
fonnant ces derniers, ils pourront espérer un soutien surtout de la part de ceux
qui auront réussi leur carrière.
Par contre, la désertion chez les moins de 30 ans pourrait s'expliquer pour
certains par un engagement en tant que joueur dans un club et pour d'autres par
un manque d'expérience et lou de qualification.

La quête d'une qualification est un besoin manifesté à la suite de la Coupe du
Monde. A l'instar des structures officielles, les intervenants se sont rendu
compte que seules les compétences pourront donner plus tard de bons joueurs.
C'est dans ce sens que RETHACKER et TOURMIER disaient: «si le talent est
toujours indispensable au départ, c'est le travail réalisé en formation qui va
faire la différence ». C'est par cette voie que nous parviendrons comme ils le
déclarent « à une meilleure qualité des jeunes footballeurs ~ui seront prêts
techniquement, tactiquement, moralement et physiquement >~. Malgré les
efforts fournis par [es instances fédérales, il reste un nombre important
d'intervenants non diplômés.

De même, certains responsables se sont lancés à la reconnaissance de leurs
écoles de football pensant qu'ils pourraient bénéficier des retombées financières
du mondial lorsque leur structure est en règle. Pour les résultats de l'enquête,
même s'il y a W1 nombre important d'écoles qui affirment avoir un récépissé, la
plupart des responsables n'ont pas donné leur numéro; ce qui pourrait cacher
une irrégularité de leur situation.

Quant à l'assurance, le même problème se pose. En plus, certaines écoles sont
seulement assurées pour les compétitions. Bien que certains responsables fixent
des cotisations aux jeunes footballeurs pour leur prise en charge en cas
d'accidents, cela se fait hors du cadre officiel.
A contrario, il y a certains qui sont conformes aux structures fédérales et qui
méritent d'être soutenus.

20 TOURMlER Pierre, RETHACHER Jean Philippe, la fonnation du footballeur, page 37

53



Concernant l'affiliation, des efforts qui ont été faits dans ce sens vont augmenter
la crédibilité du championnat car, en 2003, parmi les 76 écoles affiliées, 59 ont
participé à ces compétitions.

La mise en place d'lm bureau est important pour la gestion efficace des écoles
de football car chaque membre se chargera d'un travail bien défini avec W1 poste
de responsabilité.
Dans le souci d'hannoniser la gestion des écoles de football, il y a une
collaboration de plus en plus nette entre les responsables de celles-ci ou de
zones avec les structures officielles qui ne cessent de les encourager à adhérer au
cadre formel. Cette coopération est aussi une occasion pour les responsables de
parler de leurs points de vue afin de tenir compte des besoins de chacun.

Parallèlement aux compétitions, le «concours du jeune footballeur» est
organisé. C'est W1 moyen pour évaluer le travail des encadreurs mais surtout
pour détecter et sélectionner les jeunes talents. Il est souhaitable d'avoir une
participation massive à ce niveau car il offre beaucoup d'avantages aux joueurs
aspirants. Ces derniers constituent un nombre important qu'il faudra mettre à
profit au bénéfice du football sénégalais.

Selon l'article 12 du règlement du championnat des écoles de football se portant
sur la qualification, les catégories d'âge à encadrer au niveau de ces structures
sont les débutants, les pupilles, les benjamins et les minimes. Cependant, nous
constatons que dans les écoles de football, il y a des cadets et des juniors; ce
qui est contradictoire.
Cette situation pourrait quand même s'expliquer par le fait que le nombre
d'écoles de football (154 lors du recensement de 2003 pour le département) est
largement supérieur aux 40 clubs des divisions première, seconde, troisième et
régionale.

Le manque d'infrastructures personnelles fait que les encadreurs se contentent
de terrains libres et souvent de mauvais états où les jeunes s'attacheront
beaucoup plus à éviter les accidents qu'à chercher l'efficacité dans le jeu. Il
faudrait que les dirigeants de clubs, les responsables d'écoles de football aient
de bonnes aires de jeu pour une formation plus rentable même si les moyens
font défaut. De plus la plupart des écoles de football fonctionnent avec leurs
propres ressources; une subvention de ces structures.

Après avoir discuté les résultats des encadreurs et 1 ou responsables, nous
faisons de même pour les enfants et les parents.
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L'adhésion volontaire des enfants atteste la passion qu'ils ont pour le sport
éminemment pour le football. Ceci se manifeste même dans le jeu et entraîne
parfois des frustrations en cas de défaite du fait de l'esprit de compétition qu'ils
ont. C'est pourquoi les encadreurs devraient veiller à l'épanouissement des
joueurs mais aussi leur faire-part de l'éthique sport à travers le fair.play, le
respect de l'adversaire, de l'arbitre, la loyauté etc.

Au-delà du désir de gagner de l'argent, les joueurs aspirants ont tendance à
imiter le style de leur idole. C'est pour cela que l'attitude de la vedette doit être
exemplaire.
Beaucoup de joueurs qui fréquentent les écoles de football ne sont plus acceptés
en cas de mauvais résultats scolaires. Le fait d'appliquer cette décision ou de la
brandir comme une menace peut les inciter, d'une certaine manière, à travailler
sérieusement dans le cadre de leurs études car il n'est pas évident de réussir sa
carrière. Pour ce faire, il serait intéressant de les préparer à d'autres possibili tés
pour leur avenir.

Cependant, nous ne pouvons affirmer que les autres encadreurs qui n'appliquent
pas cette décision sont plus animés par le gain. En tout cas, ils essaient de
préserver leur effectif car, la concurrence est au rendez-vous avec le nombre
pléthorique d'écoles de football. De ce fait, si le responsable n'accepte plus
l'enfant, ce dernier est presque sûr de trouver une autre structure d'accueil sans
d'énormes difficultés avec l'aide des parents.

Après analyse des attentes des parents, nous pouvons dire que si certains
confiaient leur enfant dans le but de proposer une activité physique, cette
tendance a pris du recul devant le football.
Les parents veulent de plus en plus que leurs enfants réussissent dans le sport en
devenant footballeur professionnel. Et selon le premier vice-président de la
Ligue, il y a une affluence des parents vers les structures d'accueil fédérales
pour l'orientation de leur progéniture. Cette attitude ressentie surtout après la
Coupe du Monde peut être du aux sommes faramineuses que gagnent les joueurs
professiOlmels surtout pendant les compétitions internationales.
L'implication des parents se traduit aussi par un soutien sur les plans matériel
(achat d'équipement sportif), financier (paiement de redevance, cotisations,
transport vers les lieux d'entraînement), moral (assister aux entramementsJ

donner des conseils) . Chaque moment de rencontre avec l'encadreur est
l'occasion pour les parents de s'imprégner de l'état d'évolution de leur fils.
Certains n'hésitent pas à dütll1er des suggestions ou à fonnuler des critiques.

55



De même, à la suite du constat des parents sur la progression du comportement
et des études de leurs enfants depuis qu'ils fréquentent les écoles de football)
nous pouvons peut-être avancer que si les structures étaient considérées comme
la cause des échecs et des attitudes non désirées, il en est autrement aujourd'hui
car la majorité des tuteurs sont satisfaits de la prise en main des jeunes hors du
cadre familial. Les premiers manifestent d'avantage leur volonté à coopérer avec
les responsables.
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II - PERSPECTIVES

Après analyse des données recueillies au cours de ce travail, il serait intéressant
de dégager des perspectives.

La mise en place d'un cadre juridique spécifique aux écoles de football est une
condition nécessaire pour lutter contre certaines injustices dont sont victimes les
joueurs et les responsables. Mais d'abord, il faudrait que celles- ci soient
fonnelles en s'affiliant au niveau des structures fédérales.

En effet, pour tenir compte des intérêts individuels et collectifs, les lois et les
règlements qui émaneront de cette législation doivent être discutés autour des
acteurs concernés que sont l'Etat par le biais du Ministère des sports, la FSF et
ses démembrements, les encadreurs et entraîneurs, les dirigeants des clubs, les
joueurs et pourquoi pas les juristes intéressés au droit du sport
C'est par cette voie que nous parviendrons à contrôler en amont comme en aval
les interactions autour des écoles de football avec l'administration d'un cahier
de charge, en procédant étape par étape, avec des mesures d'accompagnement
des pouvoirs publics.

De même, il faudrait qu'on arrive à la classification des écoles de football en
donnant un statut à chacune selon des critères bien définis au préalable. Dans
une perspective voisine, il serait intéressant de fixer un canevas à suivre avec
des axes d'orientation et de validation; car il est tant de revoir cette attitude qui
permet à n'importe qui de créer une école de football.

Nous pensons que c'est dans ce sens que les gens pourront impliquer les
structures officielles pour la création des écoles et des centres de football.

Après le constat fait sur la réduction des jeunes joueurs au niveau des catégories
cadette et junior, il serait intéressant que les clubs de l ère division aient, dans
leur sein, des centres de fonnation de qualité avec des structures d'accueil, des
installations et des équipements sportifs et un encadrement de qualité. En plus,
les clubs (2ème

, 3ème et division régionale) et tous les ASC devraient aussi avoir
des écoles de football.
Non seulement, ces deux catégories auront un suivi à travers ces structures mais
pourront intégrer plus facilement le club pour une qualité du football local.
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C'est pour cela que Mayacine Mar disait « l'importance des écoles de football
constitue le moyen privilégié pour rég0ndre à la situation d'impasse dans
laquelle se trouve le football sénégalais 1 )}.

Face aux problèmes d'ordre financier, une consolidation du support
économique autour des écoles de football permettra de régler certains cas liés à
l'organisation. Pour ce faire, une politique de recherche financière et matérielle
doit être mise en œuvre en collaboration avec des entreprises étrangères ou
locales. Ces fonds pourront servir à l'applîcation effective des projets de relance
ou de développement du football des jeunes.

Après cette proposition sur la recherche des moyens, il faudraü aussi créer une
direction nationale de contrôle de gestion. Cette dernière se chargera de veiller à
la bonne gérance des ressources. En outre, 11 faudra veiller à la stabilisation des
structures chargées de gérer le football à la base car leur dysfonctionnement
entraînerait une instabilité des activités liées à la discipline.

L'Etat devrait s'engager davantage à mettre les moyens pour la formation des
jeunes joueurs à travers la subvention d'écoles de football ainsi que pour la
qualité des dirigeants dans le but de mettre, à la tête des différentes structures,
des managers

2\ MAR Mayacine, réflexions sur les écoles de football, mémoire 1981/1982
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CONCLUSION

A la suite du mondial, nous avons constaté un regain d'intérêt de la part des
populations dans la création d'écoles de football.
Dans ce mémoire, nous avons cherché à savoir davantage sur les sources de
motivations et les enjeux qui expliquent cet engouement avant de s'imprégner
de la légalité de ces dernières par rapport aux structures officielles de leur
organisation et de leur gestion.

Même si certains résultats montrent une certaine régularité au cadre formel,
J'interview que nous a accordé le CTD et les présidents de zone ayant trait à la
conformité des écoles de football nous a permis de déceler quelques failles dans
certaines réponses qui donnent l'impression qulil y a légalité. En effet, ils nous
ont fait comprendre que la majeure partie des écoles de football ne sont pas
conformes.

Nous pouvons imputer ce décalage à deux facteurs:
• La crainte des sujets qui, dans leurs réponses, ne veulent pas se dévoiler,

utilisant de subterfuges
• Peut-être, le fait que les questions soient fermées, tenant toujours compte des

phénomènes révélés au preDÙer point, ont incité de telles réponses

En matière d'exploitation des attitudes qui relèvent du domaine de la
psychologie, il est difficile d'extirper d'une manière assez explicite certains
sentiments, opinions ou perceptions.

Quant à l'organisation et la gestion, il reste encore à être revue, améliorée,
contrôlée, normalisée car la tranche d'âge ciblée (petites catégories) est sensible
et un défaut de vision partagée risque d'installer l'anarchie. Cependant, «un
mouvement de fond» consistant à reformer les écoles de football sénégalais et à
tendre vers une gestion plus professionnelle des affaires est agitée partout dans
presque tous les discours, politiques surtout.

En dépit des moyens limités dans nos pays où les besoins à la base (santé,
alimentation) sont souvent privilégiés, il ne serait pas chose vaine de soutenir les
actions autour des écoles de football. Car, en vérité, celles-ci constituent un
avantage pour le football qui est devenu une source d'investissement
économique mais aussi un moyen d'éducation de masse.
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A l'heure où le rythme d'accélération de l'implantation des écoles de football va
crescendo, il est temps d'avoir des centres de football de type nouveau avec des
infrastructures modernes, bien menés dans le cadre d'une politique
administrative et technique appliquée à tous les niveaux.

Comme le faisait justement remarquer l'ancien Ministre dela Jeunesse et des
Sports François BOB, cité dans Sen olympique: «le temps n'est plus à la
théorisation et à la conceptualisation mais plutôt à l'action conjuguée, à 1 a

. d ,.ff, 22synergie es f:.JJorts )}

Il ne faudrait plus compter sur des générations spontanées de footballeurs qui,
par des exploits, nous offrent des moments de gloire et de considération sur le
plan international, alors qu'en réalité, l'état du football sénégalais, au niveau
local, reste insatisfaisant. C'est en se référant aux résultats de nos clubs pendant
les compétitions africaines que nous sommes arrivés à faire cette analyse: même
s'il faut constater un frémissement ces derniers temps de quelques-uns uns qui
cherchent à se repositionner sur la sellette internationale.

Pour se faire, une formation de qualité à la base est un moyen efficace pour un
maintien de l'élite à un niveau élevé et durable car les écoles de football
constituent le tremplin de l'avenir.

Et selon Gaby ROBERT, cité par RETHACKER et TOURMIER, l'efficacité de
l'action formatrice dépend essentiellement de cinq facteurs:

1. Les équipements sportifs et les structures d'accueil
2. Le recrutement
3. L'encadrement technique
4. Le progranune de formation
5. La promotion en fin de formation

Il me semble que les diligeants des structures fédérales sont de plus en plus
conscients de cela. Peut-être que cette prolifération des écoles de football a
suscité en eux une volonté et un dévouement sans précédent concernant
l'organisation de celles-ci.

En tout cas, c'est à travers l'implication de l'ensemble du mouvement sportif
que nous pourrions dormer aux écoles de football leur vraie valeur; et les
résultats escomptés auront sans doute un impact sur ce vœu tant souhaité qui est
de voir un jour le football sénégalais se professionnaliser.

22 Seoolympique, n03, avril 2003, page 3
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ANNEXE N°l : GUIDES D'ENTRETIEN

PRE .. ENQUETE DU 14 JANVIER 2004

QUESTIONS DESTINEES AUX RESPONSABLES ET INTERVENANTS
DES ECOLES DEFOOTBALL

1. Avec qui avez-vous créé récole de football 7
2. Quels sont les objectifs que vous visez à travers celles -ci 7.
3. Etes-vous en règle avec les structures officielles 7
4. Comment vous organisez-vous sur le plan interne?
5. Qui assure la gestion de l'école de football 7
6. Participez-vous aux compétitions organisées par la Ligue?
7. Faites-vous partie d'une association qui regroupe les écoles de football ?
8. Divers

ENTRETIENS DU 28 JANVIER 2004

QUESTIONS DESTINEES AUX RESPONSABLES DE LA LIGUE

1. Quelles sont les modalités à remplir pour créer une école de football ?
2. Disposez-vous d'un cadre juridique spécifique aux écoles de football?
3. Disposez-vous ct 'une politique avec un plan directeur?
4. Comment organisez-vous les compétions?
5. Conunent assurez-vous la détection, la sélection et le suivi?
6. Disposez-vous d'outils de gestion?
7. Divers

ENTRETIENS DU 04 FEVRIER 2004

QUESTIONS DESTINEES AUX RESPONSABLES DU DISTRICT

1. Disposez-vous ct 'une structure avec des postes bien définis?
2. Disposez-vous de mesures ct 'accompagnement après création des écoles

de football
3. Etes-vous infonnés sur les statuts des intervenants?
4. Avez-vous des contacts avec les responsables d'écoles de football ?
5. Disposez-vous d'un programme d'activités?
6. Comment faites-vous l'évaluation?
7. Quelles sont vos mesures de sécurité sur le plan médical lors des

compétitions?
8. Quels sont les dossiers à fournir pour l'affiliation, la reconnaissance?
9. Divers



ANNEXE N° 2 : QUESTIONNAIRE

PREAMBULE

Nous cherchons dans le cadre de notre mémoire de s'imprégner des conditions
de fonctionnement des écoles de football pour proposer des solutions. Nous vous
remercions d'avance de votre collaboration.
Pour éviter d'avoir des questions sans réponses du fait d'un manque de
compréhension, voici quelques types de questionnaires avec des réponses.

QUESTIONNAIRE AUX PARENTS

1- Pensez-vous que les écoles de footbaJI peuvent servir à ?

NB : donner par ordre d'importance du J à 3

o éduquer les enfants Doffrir un avenir prometteur 0 servir la nation

2- qu'attendez-vous de votre enfant.

NB: classer par ordre d'importance de 1 à 5 ?

o aider ses parents D être responsable 0
o être footballeur professionnel 0

être entraîneur
jouer pour le Sénégal

3- Comment soutenez-vous votre enfant qui fréquente l'école de football ?

• donner 3 exemples

·1- Avez-vous constaté un changement sur ces études depuis qu'il fréquente
l'école de football ?

o non o OUI comment sont ces résultats?

o très bonso bonso moyenso passables
D médiocres

5- Avez-vous constaté un changement sur son comportement depuis qu'il
fréquente l'école de football ?

o Non 0 Oui
o Bon

quel comportement manifeste - t-il ?
D Assez bon D Mauvais



QUESTIONNAIRE AUX ENCADREURS

1- Avec qui avez-vous créé cette école de football ?

o Seul
investisseur
D Ligue

structures

o Entraîneur

o Club

o
o Autres

2- Quels sont ces objectifs qui vous ont poussés à créer une école de
football ?

entraîneurD
Quel diplôme avez-vous obtenu?

moniteur 0 encadreurD

NB: Classer les par ordre d'importance de 1 à 5

D prendre du plaisir 0 éduquer les jeunes
o tirer profit des retombées 0 viser l'insertion professionnelle
o promouvoir des jeunes à l'étranger

3- Avez-vous déjà bénéficié d'une formation?

o nono Out

Depuis quand?

4- QueUe est votre situation socio-professionnelle actuelle?

D chôrneur
D commerçant

o ouvrier
o médecin

o enseignant
o autres

s- Dans quelle classe d'âge faites-vous parti?

o ]moins de 20 ans
Ode 30 à 35

Ode 20 à 25
D 35 et plus

Ode 25 à 30

(,- Faites-VOllS partie de l'AEAEFBS (Association des Entraîneurs et
Animateurs des Ecoles de Football du Sénégal) ?

o oui 0 non

7- L'école dispose -t-elle d'un bureau?

o non o oui Quels sont ses membres ?



NB : Signaler autant de fois si ses postes sont représentés dans votre école

o Président
o Trésorier

o Vice Président
o Directeur Technique

o Secrétaire Général

R- Quels sont les moyens matériels dont vous disposez?

NB : Donner le nombre si celui-ci existe.

o ballons
o plots

o dossards
o maillot et culotte (ensemble)

!)- Disposez-vous d'un terrain pour s'entraîner?

[] propre (qui vous appartient)
o club 0 stade

lO- Recevez-vous une subvention de la part de :

o libre
o pas d~ tout

I.J Fédération
.J promoteurs

o club (étranger ou local)
o bonne volonté 0 autres

o municipalité
o pas du tout

11- Votre école est-elle assurée?

[J non o oui Donner le numéro d'assurance si possible 1'-- 1
Depuis quand? [1

12- Au cas où l'école n'est assurée qui prend en charge l'enfant en cas de
blessure?

[] l'encadreur o les parents o autres o aucune personne

l3- La ligue est-elle au courant de l'existence de votre école de football?

I.J non 0 oui Par quelles voies?

o un document officiel o par vous même o par un autre

14- Avez-vous un récépissé?
'J non 0 oui Depuis quand? 1 1

Combien de temps après la création de ['école defoot?



NB : donner un chiffre

D semaine (s) D mOlS D an(s)

lS- Avez-vous des contacts avec les structures suivants?

i~B : classer par ordre de fréquence (régularité des contacts) de J à 5

o Fédération
o club

o ligue 0 district
o autres écoles

16- Quel est le nombre d'entraînement par semaine pendant?
,.] l'année scolaire 0 les vacances scolaires 0 les grandes vacances

:': Quelle est la durée de l'entraînement?
o moins de l heure 0 entre 1 et 2 heures o plus de 2 heures

-.', Quel moment de la journée vous entraînez-vous?

LJ matin o soir

17- Participez-vous à des compétitions inter-écoles

'Jnon o oui A quel niveau?

NB : questions à choix multiples
i=:J zonal 0 départemental 0 régional o national

: ~- Connaissez-vous les conditions de participation au concours du jeune
footballeur?

I.J oui o non

:9- Votre école y participe-t-eUe ?

"1 non 0 oui Combien de joueurs ont été déjà sélectionnésCJ
=:0- Quelles sont les catégories que dispose votre école?

~'~B : donner le nombre si elles existent:

D
D

pupilles

cadets

D benjamin

D Juniors

D nummes



()UESTIONNAIRES POUR LES JEUNES JOUEURS

Date de naissance 1 --'

1- Fréquentez-vous l'école?

Lieu de naissance

:J non o oui dans quelle classe êtes-vous 1 _

2- Participez-vous à l'UASSU ?

,Juan o oui

.;- Pourquoi avez-vous choisi d'aller dans une école de football?

:\B : classer par ordre d'importance de 1 à 5

1 J gagner de l'argent 0 devenir une vedette
.J subvenir aux besoins de mes parents

o jouer à l'étranger
o être en équipe national

.- Qui vous a conseillé d'aller dans une école de foot?
! l personne (moi-même) 0 parent 0 entraîneur
~ ] joueur 0 autres

;- Comment trouvez-vous vos entraînements?
'J très intéressants (j'apprends beaucoup) 0 intéressants (j'apprend assez)

J peu intéressants G'apprend peu) 0 pas du tout intéressantS (j'apprend presque
1 :1)

- VOS compétitions sont-elles?

] suffisantes (beaucoup de compétitions) 0 peu suffisantes (assez de compétitions)

] insuffisantes (peu de compétitions)

. - Malgré les entraînements, vos résultats scolaires sont-ils?
J très bon 0 bon 0 moyen
J passable 0 médiocre

- En cas de mauvais résultats scolaires

Etes-vous toujours accepté à ['école de Football
oui 0 non

Est-ce que vous bénéfidez d'aide de la part?
1des encadreurs 0 des parents
J de J'instituteur ou professeur

Oautres personnes
o pas du tout

- Les encadreurs Însistent-t-îls sur votre hygiène et votre sécurité?
1 oui 0 non



1"
I-
I

-'\NNEXES N°]: ECOLES DE FOOTBALL ENQUETEES

N° Ecoles de football Responsables et / ou intervenants

1 Jean MENDEZ M. Moussa CISSE

2 Entente 15-16 M. Etienne BADJI et M. BA

3 Pape SARR M Mamadou SARR

4 E.F Grand Yoff M. Babacar SARR

5 Jean NDIAYE M. Ibou CISSE

6 Yakaar M. Lamine SARR

7 Ousseynou DIOP M. Alioune DIOP

8 MamiCAMARA M. Basse CISSE

9 Thou BA M. Idi GUEYE

10 Coleré M. Mohamed SAKHO

11 Liberté 5B M. Ablaye NDIAYE

12 Madou MBAYE M. Babacar GNINGUE

13 Bassirou PAYE M. Cheikh PAYE

14 Mamadou FAYB M.OmarLY

15 Gorée M. KONE

16 Ibrahima SARR (Eusebio) M. Abdoul aye FALL

17 Marna Sport M. Talla DIOUF

18 Birane LY M. Gatien

19 Mandela M. Assane DIAGNE

20 HEICKMET KLEIT M. Mansour MBAYB

21 Léopold Sédar SENGHOR M. Pape MBENGUE

22 Deggo M. Pape Mor NDAW

23 Libasse DIOP M. Cheikh NDIAYE

24 Fodé NDIAYE M. Ousseynou NDIAYE



ANNEXE 4:

DOCUMENTS D'AFFILIATION ET ASSURANCE



Correspond: 1n ! de l'école dC' lQolb3!1

JIlSl<lflCC
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~~~/\ ISON 2U03-2UU4
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Demande :;\cccptee

,,-

Oornicil j(JLif'll :------

N° d'Affilitlfinl1 : dl'll~ :---------

District

parlir réservée au distrid

Présidenl

DCl11ïllldc d' illi/i;\IÎlll1 Ù 1;\ l.i.l!.lIc de 1"001/),111 de 1),lk<t1' de !lolre (:l'o/r dt' /<)pl!l;ilL'
('entre de 1 \.IIIl;1IÎIlI\ nll (illc dc 1<1 ~nîS()ll spol'ti'vc 2()(),1/2{)().:l

Le Président
C?ate, cochet cl signature

Adresse

Je joins à 1" 11Iésellie k~ l1rojls ù'af'iilialiolJ tl'un ll10lllanl ùe dix 11Iillt.: (10000)
francs

.Demande:
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l:édéraljo~~érrég8I:Jis~xfe. FOOlb:1I1
------0000- -- _.. -
l,igue de Dé1KüI'

DiS'I'lU"l' LlE DA K}\l<'
"'l'~1: Social CUU'~ (;u<:uk 1(lÇlt'c 1<.'1: X22·l)X·19 1);lkaf

I{ICI-IE DE REAFFILIAl~lON

SAISON 2003/2004

·l
~ (

~'.'. . :

• 1

'.1

, ,.

1

COOltDONNEES DU CLUn

NOrvl ". , , .. , , , , _ _. _ . .

DOMICILIATION,., , , , , ' .

1 NOM DU PRI~SI[)EN'r ou RESPONSAJJLI~.. , , , .
1 •

.; CON'l~C'i'S: DOMICILE , l3UREI\U ,.. PORT:\BI.E,., _ .

I)A"'E 1)'ÂI:I'II,IA'llt)N , , ,., .. , , -, _ ,-"""

JE JOINS AL:\ PRESENTE LeS Ol{OITS De REAr:rILlATlO~~D'UN MONTANT DC
CINQ Mll...LE 17RANCS (5 000 F)

•

l.E PRESIOEN]' UV
LE HESPONSA BLF; /JE L 't·COI.f;

!}~JOOT}JAL1
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ECOLES DE FOOTBALL AFFlUEES A YANT PAin fÇl~~ (5.5 )
.1 .

a= Q:and.Yoff

ZONE 2 (Al-:
JA

Racing
Eusebio

Demba.DIOP
L---Talam GUEYE

Dinf~l

ÜOO'ingo MENDY
Uberté 58
Bene Tslly
Biscuiterie

Mamadou FAYE

~,
FJS

Papo Malie!< DIOP
Nguélrlo

I---Génération Foot
Alphabet Foot
5Q~' O\AO

DIOP

Abat" è"S

ADS.

lbolI BA

. .
1

ZONE1 .A-i

RenaissaJ ce

Ubasse',QIOP

Jean NDlAYE

ENDA Eceo le

. Au DIACK

Mainadou Bassir PAYE
Boucar. DIOUF

- 1,

,
t

1 •

ZONE4 [M~
Djim GUEYE

DEGGO
Mansour WADE

Daara Jj

.Ja ... cel
~-

Fondation Aidara
Cherif

BCEAO
Etoile de Dakar

Mama Sports
ESI

ZONE 5 ÇA)
Henry CAMAAA

Birane LY
Mbaye NDOYE
Ooudou SECK

L.Sédar SENGHOR

Heickmet KLEIT
Thiedella·FALL

Aliou CISSE
Mamadou NlANG

(Baye)

Entente 15 - 16
Gisèle SIGNOU

Limamou
MBENGUE

Rimbold



::n::

1 •

• 1" .• ...,,. ~.~~.,. ~

SECKMOUR

G#\U..D et JOE

PAPFNOlAYE

MOUSSA NDiAYE
CLAC SACRE CŒUR

~JENI <y DUNAND

SICA? FOOTBAlL CLUB A:t-)
StRENES

ECOLES DE FOOTBALL J\FFILlEES NIAYANT PAS .PAQ1\CI~ //:;-

MANOlAYE

SCORPIONS

. --===-===--=~--===========-

LAYE DIAW

NELSON
DJJBY NDJAYE

BABOU. OlAGNE

LAMINE MARONE
MICHEL HIDALGO

fIi1IIj~~~--- - -
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N° Il fJ
/ )(lk(1J", je )0 (fI"'il ,?{J1)4

A
Mes!;ieul's les rrésidel1t du
lJi.fltr;ct de /)akar.

..........._._--.--~------_. -~_ _- - ---_._--- .

. 1

1 111IM"'('I)~ 1 (' 'n,·' p'i

__,__~i.l:l!" "".'i:d Slad\.' 1>V/llh;) 1)inr l'<,J/Fa:~ ~2),,1fl.4(1,IIP, ,')OXR 1)nkar hllln
~-----~. - - ~~----_.-. -, .. - ----_.-

Messieurs les Présidents,

Objet :" II1/hrmofioJ1S

Concerne: A,çslIrance

NOlis l'enow IlOT' la 'pn;sel11e vous informer qu '//11 accord de pril1ci/Jc a ete

trouvé enl/'II la Ligue de Foothall de Dakar et la maison d'Assurance
C.N.A.R. T.

t
La prise (111 ,1 ., ,('C' l' Il' (-:('()I<.. de ({)Orhall est oinsi an (~té(' (1 5,5{}() F,

li ilJsi, les en:, '1//e11fS de f);sfricl,1i sonf /)riés de hiel1 vou/nir .'le rafJ/)l"ochel" o/(/Jl"ès

d" lJil'ednll ('o""l1e/'ciell ~loJlsjellr Aholl 8(1 sis nu siè'Re de /n CN.A.l? 7:
,t%hnlle.

Recevel Ak'; ":"1lf.'. Ii,." Pré.'iidellt. l'assura!1ce de 11(}5 ~('l1fim(,l/(s '~fJ(}rfirç le.~

: meNlel/T's,
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FEDERATION SENEGAIs,E ..
DE FOOT-BALL.· . ~':~ ..

ltIGUE'DE DAKAR
DISTRICT DE DAKAR
DIRECTION TECHNIQUE DEPARTEMENTALE

FICHE D'INDENTIFICATION

., .

, 1 • ~ .

• , t 4: , ••• ~ •••••••• , •••••• ~ ••••••••••••••• ~ •••••••••••••• ~ ••••••••••••••••••••

Date:de créatioD : , , .

•• 1

''1

Fait à Dakar le .

Ligue d~ football de Dakar

: 1
.. j •

~eçu-Je ,.
. , Qistrict ..

1

E.quipeQ1ènts: :. . . . .. .. . .. . .. .. .. . . .. .. .. . .. . . . . . . . .. . . . . . . . .. . .. . . .. . . . . .. .. . .. .. . .
Matériels, d'entraînement: .

."

.................. 4 4 •••••• ~ •••••••• ~ ••••••. .

,.1 :.. !,
l ...c l' , _.!.. ~ i .

L~s catégOries encadrées au sein de la structure :

1) ..
2)
3)
4)
5)

Dat~d'amllatioD s la Fédénltion sénégabise de Football : ~l::~ ..
, , 1 •

Lleu:d'en~ratDen1eDt : - , , .

Num'éro du réeipicé du Ministre de l'intér ieu r : .. ' <' , , .

Adresse du Siège : .

Ecole de football sim pie ou 50US-(0 uvert dt un du b : .

Téléphone,: .
1

,1 Fa1.e, : .
1
},

!' Boite postale: .



:.' l,

, 1

• • • ,. ~ •••••••••• t t ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• , ••••••••••••••••••••••••••••••••••••

"1:

1·
1·'

.' 'j:
..

non D.
non D
non 0
non D

non
non
non
DOD

noD
non

oui
oui
oui
oui
oui
oui

A~ltres formations diverses:

Dabr, le ..
Signature

Niveau Etudes:

1

l)Ptés formation
2)Ioïtisteur
3)Premier degrés
4)Deuxième degrés
S)Troisième degrés
6)Instrocte~r

FICHE DE RENllGmEtfr SUR LUTUINEUR OU L'EDUCATEUR

J

Reçu le .
District

La ligue de football de Dakar

1°)': Sans dipJôme oui D
2°) - Avec diplôme primaire(C.E.P.E) oui D
3°).J *yec:diplôme secondaire(B.E.F.M) OUI D
4°)"t A~ec diplôme llupérieur(Baccalauréat) OUI D

PréDom(s) : , .
NO,m: ; .
Date et Heu naissance: .
Numéro de la carie nationale d'identité: .
Adresse: ~ ' .

FEDERATION SENEGALAISE
DE FOOTBAlj(., ':I~'

!JGUE DE DAKAR
DISTRICT DE DAKAR
DIRECTION TECHNIQUE DEPARTEMENTALE



• Précisez votre niveau de formation ' .. ' '.

COMMUNE D'ARRONDISSEMENT , ' .

DNonOui 0

• Avez-vous déjà suivi un stage d'initiateur de Football ?

• DA1"E"ET LIEU DE NAISSANCE ' .

• N° CNI 1'----------

FICHE DE RECENSEMENT
DES ÉCOLES DE FOOTBALL DU DÉPARTEMENT

DE DAKAR

N° D'IDENTIFICATION I__l_------'I_D_FD----'I

03;. ADRESSE: .

04-' TÉL: .

02- RESPONSABU : .

01- NOM DE-~.._ .

tt:.UKA11VN ~~~J:.:A.JALA.l.;)~1..n:. nA) 1UA.LL

LIGUE DE'FOOTBALLDE DAKAR

Jr)TrC1mTr~Ti"\~._Tf\lIA,W" ~
JUllhJ,J1.lX.l~ Jllj~UJ~ .....

~ ........ -... _--_. __ ... __ ..._--- ....... - .........-~~----~ ...... _.. ------_._-- ------. - ... - ..
~.~. .' ~'~~"'4 •.~:.- < :1:· ..... ..,

,
,
,
,
,

"

l ':
1
1
1
1
1

oS- NOMBRE DE PRATIQU.\NTS.. · ·· · I
, 1 ----'

06- Avez-vOD' déji Illn rédpisd?

Oui CJ Non o
07-

08-

SIO~ nO DU RECEPISSE 1 ,-----'.. 1;·. ,---,'1

DATE D'OBTENTlON· .... · .. · · ·· .. · .. · ..I ·~.I_·--,1

~! ..

09- Liea d'entrainement : .
• 1

CDEPS DAIU.R - rw 6J x 64Gvulf· TapJt



; ' ..

"0: ro-l ,:' )1.

If
;
,l,

MATERIEt~EXlST ANor' ,
.. ;~;... ~. =:'

NATURE DU MAT RIEL TAT.

••liIIIWiI.~"' ~_t~U.'_~2:!!. ·,.,••t:<!l!·..=·_-= ............"__~~........_------------

CDEPS DAKAR- rw 61 .Il64G~wJ~- Tapù

1

J:!l: DATE UMfTEDEDEPOT PREVUE AU PLUS TA.Rf) Lf.15 NOYEMBRE200J

TAT'

VlSA du DISTRICT

NATURE du MATERIEL SPORTIF

EQUIPEMENT SPORTIF EXISTANT

jDépe..dez-vOU5 d'UD partenaire? local 0 étranger 0
1

lequel?.. , , .

(S'il n'existe pas, 'VOus n 'êJesfpas obligé de répondre à la question)

1pakar. fait le ..

Visa da RESPONSABLE

12~

13-

11-



ANNEXE 5:

FICHES DE RECENSEMENT ET D'IDENTIFICATION


